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Introduction

Ces leçons ont été conçues pour votre étude quotidienne à partir du jour de votre baptême. Si vous ne les
avez pas reçues immédiatement, vous devriez, bien sûr, les entamer dès que possible.

Il y a une leçon par page. La plupart des lecteurs préféreront compléter une leçon chaque jour. D’autres
voudront se donner deux jours pour traiter certaines leçons. Il est très important, dans tous les cas, d’étudier
chaque leçon avec soin.

Ces leçons n’auront de valeur que dans la mesure où elles vous aident à apprendre ce qu’enseigne la Parole
de Dieu. Prenez toujours le temps de bien lire et de réfléchir à chaque texte.

Votre étude fidèle et systématique de ces leçons accomplira deux choses :

(1) Vous apprendrez des choses qui sont d’une grande importancedans votre vie chrétienne. L’expérience
et les Écritures montrent que les sujets de ces leçons sont particulièrement nécessaires pour les
nouveaux chrétiens.

(2) Vous établirez l’habitude enrichissante de l’étude régulière, voire quotidienne, de la Bible. Rien ne
peut remplacer cette habitude, et le meilleur moment pour commencer est maintenant. Il faut donc
décider résolument de réserver chaque jour suffisamment de temps pour traiter ces leçons.

Sauf indication contraire, les citations bibliques sont tirées de la Bible Louis Segond version revue 2020*. Si
vous employez une autre traduction, vous trouverez parfois des mots différents, mais le sens devrait être le
même. Si vous trouvez des différences importantes, il serait peut-être mieux de parler avec un chrétien mûr
concernant la version que vous utilisez.

Ce livre vous appartient. Écrivez dedans, soulignez, etc. Vous aurez peut-être envie de garder un cahier de
notes pour conserver vos propres pensées et questions.

Les frères et sœurs qui vous ont enseigné l’Évangile, qui ont prié pour vous et qui vous ont encouragé à être
chrétien, s’intéressent au bien-être de votre âme. Ils désirent vous voir grandir en Christ. N’hésitez jamais à
demander de l’aide quand vous en avez besoin.

* LS2020 est l’abréviation pour la Bible Louis Segond version revue 2020.
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Une note aux Églises

Rien n’est plus critique dans les heures et les jours qui suivent immédiatement le baptême d’une personne
que l’instruction et l’encouragement qu’elle reçoit. En préparant ces leçons, nous nous sommes appuyés sur
ceque les Écritures et l’expérienceont révélé concernant les besoinsdesnouveaux chrétiens. Elles ne sauraient
prendre la place du contact personnel et de l’aide de la part de frères et sœurs plus mûrs dans la foi, mais
elles serviront à guider le nouveau converti pour que sonétudeet sesdévotionsprivées soient plusprofitables.

Vous trouverez peut-être qu’il est utile d’offrir également aux nouveaux membres un exemplaire du livre
Qu’est-ce que l’Église du Christ, par Barry Baggott.

Bien que le don de ce livre et d’autres documents représente une certaine dépense, nous savons qu’il s’agit
d’un investissement prudent qui portera du fruit dans cette vie et dans l’éternité.

Gardez un stock de ces livrets afin d’en présenter un immédiatement après chaque baptême. Il est important
qu’un chrétien mûr s’entretienne de ces leçons avec le nouveau converti à intervalles réguliers.
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JOUR 1
Le bon commencement
Vous savez que vous êtes devenu un chrétien parce
que vous en avez l’assurance de la part de Dieu. La Bible
dit ce qu’il faut faire pour devenir chrétien, et vous êtes
sûr d’y avoir obéi ; vous pouvez donc être sûr que vous
êtes sauvé.

Lisez 1 Jean 2.3. Comment savons-nous que nous le
connaissons? Nous ne savons pas que nous sommes chrétiens grâce à nos sentiments, une intuition ou
des présages. Nous le savons parce que nous reconnaissons avoir obéi aux commandements
spécifiques du Seigneur.

Dieu veut que vous sachiez que vous êtes sauvé. Ceci est possible parce que vous pouvez avoir confiance
en la Parole de Dieu. Lorsque vous savez ce qu’il dit de faire pour être sauvé et que vous êtes sûr d’avoir fait
ces choses, vous savez que vous êtes sauvé. Voici une révision des commandements spécifiques auxquels
vous avez obéi afin de devenir chrétien.

(1) Vous avez cru l’Évangile – la bonne nouvelle concernant lamort de Christ pour vous, son enterrement
et sa résurrection. La nécessité de croire est soulignée en Marc 16.15,16; Jean 8.24; Actes 16.30-33.

(2) Vous vous êtes repenti. Actes 17.30 dit que Dieu a ordonné à tous les hommes de se repentir.
Se repentir signifie changer d’avis, adopter une autre attitude. Voici quelques éléments de votre
repentance.

Vous regrettez tout péché contre Dieu. Il s’agit de « la tristesse selon Dieu». En 2 Corinthiens 7.10,
nous apprenons que la tristesse selon Dieu conduit à la repentance , ce qui conduit au salut
et qu’on ne regrette jamais.

Vous avez décidé d’arrêter de pratiquer toute forme de mal. Lorsque vous apprenez que telle chose
ne plaît pas à Dieu, cette chose n’aura plus de place en vous. Lisez Colossiens 3.5-10. Vous avez décidé
de « faire mourir » les péchés dans votre vie.

Vous avez décidé de donner votre vie pour le Christ par l’obéissance à ses commandements. Aussi
longtemps que vous refusiez d’obéir au Seigneur, vous ne vous étiez pas repenti ; mais lorsque vous
avez décidé d’obéir, c’était de la repentance. Jésus illustra cette idée dans la parabole de Matthieu
21.28-31. (Nous étudierons la confession et le baptême dans la leçon 2.)

Vous avez peut-être le sentiment que vous ne savez pas prier. Nous étudierons la prière un autre jour.
Mais vous pouvez prier à l’instant actuel. Remerciez Dieu simplement de ce que vous ayez appris la vérité,
de ce que vous ayez eu l’occasion de devenir chrétien. Remerciez-le pour le Christ. Remerciez-le du pardon
de vos péchés. Demandez à Dieu de vous aider à comprendre de plus en plus et à mener une vie chrétienne
de fidélité. Priez au nom du Christ.

Hier, vous êtes devenu chrétien. Tous
vos péchés ont été pardonnés au

moyen du sang de Christ. Vous êtes
maintenant une nouvelle personne.
Vous êtes un enfant de Dieu, un
membre de l’Église du Christ.



JOUR 2
Né dans la famille

(3) Après avoir cru et vous être repenti, vous avez
confessé que vous croyez que Jésus est le Christ,
le Fils de Dieu. Vous avez ainsi montré votre foi.
Vous avez aussi reconnu son droit d’exercer de
l’autorité sur votre vie. On voit la place de cette
confession de foi en Romains 10.9,10; Actes 8.36,
37; Luc 6.46.

La confession est aussi unepromesse. Vous avez
témoignéde votre volontéde soumettre votre vie
au Seigneur. Vous ne devez jamais oublier cette promesse. La belle confession, c’est plus que la
déclaration d’un fait. C’est votre déclaration personnelle de loyauté envers le Christ.

(4) Vous avez été baptisé au nom de Jésus-Christ.

Vous avez fait cela «pour le pardon de vos péchés» (Actes 2.38).

Vos péchés ont été lavés (Actes 22.16). (Non pas par l’eau, mais par le sang de Jésus.)

Vous avez été baptisé «en Christ » et avez « revêtu Christ » (Galates 3.27).

Vous êtes né de nouveau, né «d’ eau et d’ Esprit » (Jean 3.3-5).

Vous avez été sauvé (1 Pierre 3.21).

Vous n’avez pas été «aspergé». Vous avez été «ensevelis » (immergé) avec Christ par le baptême
afin que vous soyez ressuscité avec lui pour que vous marchiez en « nouveauté de vie »
(Romains 6.4).

N’est-ce pasmerveilleux de savoir que vous êtes chrétien? Satan essaiera de semer le doute et le décourage-
ment. Mais la Bible a raison, et vous avez cru et obéi à la Bible.

Lisez soigneusement Romains 6.17,18. Considérez que cette description s’applique à vous.

Vous étiez esclave du péché.

Mais vous avez obéi de cœur.

Maintenant vous êtes un serviteur de la justice !

Il est très important de développer une habitude constante de prière personnelle. N’oubliez pas de remer-
cier Dieu de ce que vous avez appris la vérité sur le salut et de lui demander son aide pour que vous arriviez
à ressembler au Christ.

La leçon de ce jour poursuit une
simple révision des commandements
auxquels vous avez obéi quand vous
êtes devenu chrétien. (Révisez, si
vous le souhaitez, la leçon d’hier.)

Rappelez-vous que 1 Jean 2.3 montre
comment nous SAVONS que nous
CONNAISSONS Christ. C’est en

OBÉISSANT à ses commandements.
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JOUR 3
Ajouté à l’Église

Lisez Matthieu 16.13-19. Dans ce texte Jésus promit de
bâtir son Église. Il dit qu’il la bâtirait sur la vérité qu’il
est le Christ, le Fils de Dieu. Remarquez qu’il employa le
terme royaume de façon interchangeable avec le mot
Église. Ces termes se réfèrent tous les deux à la même
institution.

L’Église commença le jour de la Pentecôte (une fête juive).
Le commencement de l’Église est décrit en Actes 2. Cherchez Actes 2 et remarquez les versets suivants :

Verset 38 : Il fut dit au peuple de se repentir et d’être baptisé .

Verset 41 : Ceux qui acceptèrent la parole furent baptisés . Le nombre des disciples s’augmenta
d’environ 3000 âmes ce jour-là.

Verse 47 : Le Seigneur ajoutait les sauvés à l’Église.

Au fur et àmesure que l’Évangile était annoncé en d’autres endroits, des assemblées de l’Église du Christ (des
Églises du Christ locales) s’établissaient en chaque lieu où des gens étaient ajoutés au Christ en étant baptisés.
Nous voyons ainsi des références à l’Église à Antioch, Philippes, Éphèse, Corinthe, etc. Il s’agit de différentes
assemblées locales, mais elles faisaient toutes partie de la même Église.

Christ n’a fondé qu’une seule Église. Dans le Nouveau Testament, on ne trouve pas de dénominations comme
celles qui existent aujourd’hui. Jésus a voulu que tous les croyants soient unis dans une seule Église (Jean
17.20,21).

En tant que membre de l’Église du Seigneur, vous êtes un enfant dans la famille de Dieu. Lorsque vous avez
été baptisé, vous êtes devenu « fils de Dieu par la foi » (Galates 3.26,27). Vous êtes devenu son enfant en
étant né de nouveau (Jean 3.3-5). Cette nouvelle naissance eut lieu quand vous avez été baptisé.

Lorsqu’un enfant naît dans une famille physique, on ne demande pas au bébé à quelle famille il veut
s’ajouter. Être né dans telle famille fait de lui une partie de cette famille-là.

De même, lorsque vous êtes né spirituellement, cela a fait de vous un membre de la famille de Dieu,
l’Église. Vous êtes né dedans. Vous avez été baptisé en un corps. Vous avez été ajouté à l’Église.

L’Église du Christ n’est pas une dénomination. Les dénominations furent créées de nombreuses années après
le commencement de l’Église du Seigneur. L’Église du Christ, à laquelle vous appartenezmaintenant, est un
groupe de chrétiens qui cherchent à vivre, à travailler et à adorer tel que le Nouveau Testament l’ordonne.

N’est-ce pas merveilleux de savoir que vous êtes maintenant membre de l’Église décrite dans la Bible?

Lorsque vous avez été baptisé,
vous avez été ajouté à l’Église du
Christ. C’est de cette Église que

nous lisons dans la Bible. Vous êtes
maintenant membre de la même
Église que celle dont Pierre, Paul,
Jacques, etc. étaient membres.



Vous aurez peut-être envie de remercier Dieu dans vos prières aujourd’hui de ce que vous avez trouvé la
vraie Église et que vous êtes devenu une partie de sa famille. Soyez reconnaissant pour ceux qui vous ont
aidé à voir la vérité.

JOUR 4
Une nouvelle façon de vivre
Nous pouvons déterminer qu’il faut éviter certaines
choses :

Quand la Bible les qualifie explicitement de
péchés. Par exemple, l’ivrognerie et la fornication
sont des péchés cités de manière spécifique.
Lisez Galates 5.19-21.

Quand des principes bibliques montrent que
ces choses sont pécheresses. Par exemple, la
drogue n’est pas mentionnée spécifiquement
dans la Bible, mais elle est condamnée pour la
même raison que l’ivrognerie est traitée de péché. Remarquez l’expression «et les choses semblables»
en Galates 5.21.

Quand elles sont nuisibles à notre influence en tant que chrétiens. Par exemple, si l’on choisissait
de se trouver dans des endroits réputés généralement pour la pratique de certains péchés, d’autres
personnes risqueraient de tirer la conclusion que l’on approuvait ces comportements pécheurs,
même si l’on n’y participait pas personnellement. Paul parle de l’importance de notre influence en
1 Corinthiens 8.10-13.

Compte tenu de ce que nous venons de voir, voici certaines choses qui ne conviennent pas au chrétien :

▪ La consommation de boissons fortes et de drogues.

▪ La sorte de danse ou de musique qui excite les désirs sexuels.

▪ Les films au cinéma ou à la télé qui contiennent des images ou du langage obscènes. Beaucoup de
ce qui est offert en matière de divertissement moderne est bien contraire à la foi et la moralité.

▪ La lecture de livres et de revues qui contiennent du langage sale, de la pornographie. (L’Internet, en
particulier, présente de graves dangers en ce qui concerne cette dernière catégorie.)

▪ La fréquentation de bars, de salles de danse, de beuveries, de fêtes débridées.

▪ Les paroles grossières ou blasphématoires.

▪ L’habillement indécent, «sexy» ou choquant.

En tant que chrétien, vous devez
être déterminé à éviter les

pratiques pécheresses dumonde.
Certaines choses qui sont quand
même pratiquées par beaucoup
et largement acceptées n’ont pas
leur place dans la vie du chrétien.
Ceci est particulièrement vrai

pour ce qui concerne le domaine
du divertissement, du spectacle

et de la récréation.

10



11

Il y a beaucoup d’activités moralement saines auxquelles des chrétiens peuvent participer pour la récréation,
le plaisir ou le divertissement. Mais n’oubliez pas que vous êtes une nouvelle personne. Lisez Éphésiens
4.17-32.

Vous devez garder à l’esprit les trois principes qui nous aident à reconnaître les choses qu’il faut éviter.
Apprenez à vous demander à l’égard de toute activité qui vous paraît douteuse : S’agit-il de quelque chose
que la Bible condamne spécifiquement? Y a-t-il des principes généraux dans la Bible qui la condamnent?
Cette activité nuira-t-elle à mon influence sur les autres?

Priez continuellement pour l’aide de Dieu afin de surmonter les tentations. Vous devez lui demander de
vous aider à reconnaître et à éviter les sortes de choses qui portent atteinte à la vie chrétienne.

JOUR 5
Qu’en penseront les autres?

Vous avez peut-être le bonheur de trouver que vos
proches vous admirent et respectent pour ce que vous
avez fait en obéissant à l’Évangile. S’ils ne sont pas
chrétiens, vous pouvez avoir la possibilité de les gagner
pour le Christ.

Il est possible, par contre, que certains de ceux que vous aimez le plus réagissent très mal et que vous soyez
l’objet de leurs moqueries, de leurs critiques, oumême de persécution de leur part. Avec l’aide de Dieu, vous
pouvez faire face à cela sans perdre ni votre foi ni votre amour pour eux.

Lisez Luc 14.26. «Haïr » dans ce verset ne signifie pas éprouver des sentiments d’hostilité pour les autres.
Mais il veut dire que nous devons rejeter tout ce qui, en eux ou en nous-mêmes («et même sa propre vie»),
va à l’encontre de la décision de suivre Jésus.

Comparez ce verset à Matthieu 10.34-39. Un chrétien cherchera à gagner sa famille au Christ et l’aimera
toujours. Mais quand il est nécessaire de choisir entre plaire à sa famille et plaire au Christ, un chrétien
met le Christ en premier.

Lorsqu’une personne devient chrétienne, cela fera d’elle unmeilleur fils, unemeilleure fille, un
meilleur parent, unmeilleur époux, etc. Par les fruits de votre vie, vous pouvezmontrer à autrui
la valeur de ce que vous avez fait. Cela veut dire que vous devez être plus aimable, plus gentil,
plus serviable, plus courtois, etc.

Si votre époux n’est pas chrétien, vous aurez un défi spécial d’être la bonne sorte d’influence. En 1 Pierre 3.1,2
il est question de cette situation. Remarquez que l’apôtre se réfère au fait qu’unmari peut ne pas se convertir
immédiatement lorsqu’on lui prêche la Parole, mais la conduite patiente, pure et attentionnée de la femme
chrétienne peut finir par le convaincre. Les mêmes principes s’appliqueraient quand c’est la femme qui n’est
pas encore convertie.

En tant que nouveau chrétien,
vous aurez à faire face à la

réaction de vos parents et amis.



Dans bien des cas, les gens ne comprendront tout simplement pas ce que vous avez fait. Rappelez-vous que
la compréhension n’est probablement pas venue tout de suite pour vous non plus. Soyez patient avec vos
bien-aimés tout comme d’autres chrétiens ont été patients avec vous. Il est évident qu’il peut y avoir des amis
avec qui vous n’aurez plus grand-chose en commun. Si dans votre ancienne vie vous étiez engagé avec d’autres
personnes dans des activités pécheresses, vous n’aurez plus ces activités-là en commun.

Lisez 1 Pierre 4.3-5. En bref, ce passage montre que lorsque nous abandonnons des pratiques
pécheresses, les non-chrétiens risquent de nepas comprendre, de nous critiquer oumêmede tourner
en ridicule notre nouvelle manière de vivre.

1 Corinthiens 15.33 dit : «Ne vous y trompez pas : les mauvaises compagnies corrompent les bonnes
mœurs . » Ce n’est pas que s’associer avec des gens pécheurs soit mal. Il est mal, par contre, de

fréquenter volontairement des gens pécheurs qui vous influencent à commettre du péché, ou qui
sèment le doute dans votre esprit concernant votre foi. Un nouveau chrétien a besoin d’être prudent
en ce qui concerne les situations sociales dans lesquelles il se place.

Bien que les chrétiens fassent partie d’une merveilleuse famille spirituelle et devraient éviter les associations
non essentielles qui font obstacle aux efforts de vivre pour Christ, l’Église n’est pas une secte qui cherche à
isoler les membres du monde. Dans les activités et associations quotidiennes de la vie, un chrétien devrait
se conduire de manière normale. Il doit éviter le péché, mais il devrait avoir une disposition sympathique
envers tous et s’intéresser aux activités ordinaires de la vie quotidienne. À cause de la foi précieuse que vous
avez en commun, vous trouverez bientôt que vos meilleurs amis sont des amis chrétiens.

Dans vos prières aujourd’hui, il se peut que vous ayez besoin de demander l’aide de Dieu dans vos relations
avec certaines personnes et leurs réactions à l’égard de votre nouvelle vie en Christ. Demandez à Dieu de
la patience et du discernement. Priez pour qu’elles finissent par accepter et jouir de la même sorte de
nouvelle vie que vous avez trouvée.

JOUR 6
La force de l’habitude

L’habitude d’assister aux
études bibliques et au culte

La plupart des gens dans le monde considèrent l’assis-
tance aux activités de l’Église comme facultative. Ils ne
fréquentent l’Église qu’à l’occasion, quand ils sont d’hu-
meur à y partir. Pour vous, en tant que chrétien, elle doit,
par contre, être unepartie importante de votre vie. Après
avoir assisté régulièrement depuis un moment, vous y
serez tellement accoutumé que vous n’hésiterez même
pasà l’incluredansvotreprogramme.VoirHébreux10.25.
(Nous étudierons plus tard ce verset en détail.)

On dit parfois : «Nous sommes
des êtres d’habitude.» Les

habitudes sont directement liées
au développement du caractère.
Les mauvaises habitudes peuvent

détruire une vie. Les bonnes
habitudes peuvent être un grand
avantage. Voici quelques bonnes
habitudes que vous avez besoin
de cultiver maintenant que vous

êtes chrétien.
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L’habitude de rendre grâces avant de manger
1 Timothée 4.3 enseigne que la nourriture doit être reçue avec actions de grâces . Il n’y a pas de
commandement qui précise qu’une prière est nécessaire avant chaque repas, mais des chrétiens recon-
naissants trouvent que c’est la bonne pratique, ainsi que la réponse normale et naturelle venant d’un cœur
reconnaissant. De telles prières peuvent être très simples, mais elles devraient constituer une déclaration
sincère de gratitude. Lorsque des hommes et des femmes chrétiens sont présents, il convient que ce soit l’un
des hommes qui conduit la prière. (Vous pouvez vous trouver parfois dans des circonstances, comme dans
un restaurant plein de monde, où les distractions vous empêchent de prier comme vous le feriez à la maison.
Vous pouvez quand même prier silencieusement. Dans tous les cas, il n’est pas bien de faire en sorte d’attirer
l’attention de tout le monde sur vous-même, comme les pharisiens qui aimaient prier «aux coins des rues
pour être vus des hommes» (Matt. 6.5).

L’habitude de la prière personnelle et quotidienne
Ceux qui n’ont pas eu l’habitude de la prière quotidienne auront tendance à oublier cette vérité, mais nous
avons tous besoin de la force qui s’obtient grâce à la prière. Lisez Daniel 6.10 pour voir que cet homme pieux
priait trois fois par jour. Psaume 55.18 est un autre bon exemple à suivre. David dit : «Le soir, le matin,
et à midi , je soupire et je gémis, et il entendrama voix. » Dans la prière privée, lesmots que vous choisissez
ne sont pas ce qui est le plus important. Dites simplement àDieu ce que vous pensez et ressentez. Il comprend
même quand nous avons du mal à nous exprimer.

L’habitude de l’étude biblique quotidienne
Nous espérons que ces leçons vous aideront à établir une routine quotidienne de lecture et d’étude. Vous
devriez réserver un temps qui vous convienne et vous résoudre à ne pasmanquer cemoment important avec
la Parole de Dieu. Malheureusement, certains chrétiens négligent de le faire. Par conséquent, ils ne grandissent
pas spirituellement, et quelques-uns rechutent. En plus des leçons dans ce livre, vous aurez envie de lire
d’avance pour les études bibliques dans votre assemblée. Un chrétien en pleine croissance trouvera qu’il a
le désir d’apprendre beaucoup de choses dans la Parole de Dieu. Lisez 1 Pierre 2.2.

L’habitude de l’adoration en famille
Des couples mariés et des familles trouveront qu’il est important de partager ensemble ces habitudes
spirituelles. Vous pouvez étudier ces leçons ensemble ; entretenez-vous là-dessus et considérez comment
vous aider les uns les autres à grandir en tant que chrétiens. Si possible, réservez le même temps chaque
jour où vous éteindrez la télévision et mettrez de côté d’autres distractions. Lisez la Parole, parlez ensemble
et priez.

En appelant ces pratiques des «habitudes», nous ne voulons pas dire une routine machinale, une sorte de
train-train spirituel. Nous voulons simplement souligner l’importance d’en faire une partie régulière de votre
vie, des choses que vous faites avec fidélité.

Il est rarement facile de rompre d’avec les anciennes habitudes et d’en établir de nouvelles. Beaucoup
de choses se présentent pour vous empêcher de réaliser vos bonnes intentions. Vous aurez besoin de
l’aide de Dieu. Continuez de prier qu’il vous aide à développer des habitudes qui vous aideront durant le
reste de votre vie.



JOUR 7
Outils pour l’étude
Une concordance est un livre qui contient une liste de
tous les mots de la Bible et les versets où chaque mot
est employé. Elle est utile pour vous aider à retrouver
un passage lorsque vous connaissez un de sesmots-clés,
mais que vous ne savez pas où se trouve le verset que
vous avez en tête. Les concordances sont importantes,
aussi, parce qu’elles vous facilitent la tâche quand vous
voulez comparer les manières dont tel ou tel mot est
employé en divers textes bibliques. L’utilisation de la
concordance est facile à maîtriser, et il s’agit sûrement
de l’aide la plus précieuse qui soit pour l’étude de la Bible.

Il existe de grosses concordances exhaustives qui
énumèrent toutes les occurrences de tous les
mots. Il y a aussi des concordances abrégées qui ne citent que quelques-uns des mots les plus
significatifs, et quelques-uns des textes où ils se trouvent. Une concordance abrégée est placée à la
fin de certaines éditions de la Bible.

Certaines concordances ont un avantage de plus : elles indiquent les mots hébraïques ou grecs qui
ont été traduits par le mot français. (Parfois le même mot français est employé pour traduire deux
mots différents dans la langue d’origine, et il peut y avoir une nuance qui ne paraît pas en français.)
Il y a aussi des concordances qui correspondent à des versions spécifiques de la Bible (telles que la
Bible dite Colombe, la Bible de Jérusalem, la Bible en français courant, etc.).

Les Bibles avec notes de référence vous aident à comparer un passage à d’autres passages qui contiennent
le même mot ou le même thème, grâce à des notations à côté de ou en bas de chaque verset et qui vous
renvoient à des passages apparentés.

Il est bien, cependant, de garder à l’esprit que ces renvois ont été créés par les éditeurs et constituent
simplement leurs opinions concernant les rapports entre les passages. Ils peuvent être très utiles,
mais ils peuvent, par contre, égarer. Il est important d’étudier pour vous-même chaque passage dans
son contexte. La même mise en garde s’applique aux notes et aides qui se trouvent dans certaines
Bibles d’étude. La Bible d’étude Scofield, par exemple, contient de nombreuses erreurs doctrinales
dans ses notes.

Les dictionnaires bibliques existent principalement pour fournir des renseignements historiques sur des
personnes, des lieux géographiques, des choses, etc. Leur raison d’être n’est pas de définir des mots ordi-
naires. Vous pouvez, par exemple, vous attendre à trouver dans un dictionnaire biblique des détails sur le
roi Salomon, mais vous n’y trouverez pas les définitions des mots tels que «enseigner», «commander», etc.
Des mots qui s’emploient dans la Bible d’une manière spéciale feraient exception à cette règle.

Les dictionnaires ordinaires de la langue française sont utiles dans l’étude de la Bible, mais il ne faut
pas oublier qu’ils sont conçus pour définir les mots selon leur usage actuel, ce qui ne s’accorde pas

La Bible est le seul livre qui fasse
autorité dans la religion et la

moralité. Cette réalité fait que nous
rejetons les prétentions de tout
autre livre proposé comme guide
faisant autorité, tel que les credo,
les manuels, les disciplines, les
catéchismes, etc. des différentes
dénominations. Nous ne faisons
appel qu’à la Bible seule. Il y a, par
contre, des livres qui sont des outils
légitimes pour nous aider dans

notre étude des Écritures.
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forcément avec l’enseignement de la Bible. Un dictionnaire pourrait, par exemple, inclure l’aspersion
comme définition du baptême, puisque beaucoup de gens emploient le mot de cette façon. Dans de
tels cas, il est important de permettre à la Bible d’expliquer ses propres termes (comme elle le fait
pour le baptême en Actes 8.38,39 et Romains 6.4) et de consulter des dictionnaires (ou lexiques) qui
traitent des langues originales de la Bible (le grec et l’hébreu).

Les commentaires sont des livres dans lesquels les auteurs cherchent à expliquer le sens de l’Écriture. Il
faut être prudent dans le choix et l’usage des commentaires. Bien qu’aucun commentateur ne soit parfait,
les auteurs les plus utiles et les plus sûrs seront des membres fidèles de l’Église du Seigneur.

Il y a de nombreux livres, brochures, traités et revues qui enseignent sur divers thèmes de dévotion ou de
doctrine. Il est nécessaire de déterminer leur valeur en fonction de leur conformité à la vérité. Beaucoup de
livres contiennent de fausses doctrines. Que ce soit les discours que nous écoutons ou les paroles que nous
lisons, nous devons examiner les Écritures pour savoir si les messages sont exacts. Voir Actes 17.11. Il n’em-
pêche que certains livres sont très utiles, car ils exposent la vérité de Dieu sur des thèmes importants. Nous
vous encourageons à lire de bons livres et autres documents publiés par ceux qui sont loyaux à la vérité.

Priez pour que vous ayez toujours un fort désir de comprendre la Bible. Priez pour que vous puissiez
bénéficier de l’expérience d’autres personnes dans le choix de livres qui vous aideront dans votre étude.

JOUR 8
Se familiariser avec « le livre»

De nouveaux chrétiens trouvent souvent qu’il est diffi-
cile de comprendre le langage de l’Écriture. Ce n’est pas
surprenant lorsqu’unepersonnen’est pas habituée à lire
la Bible. Cependant, plus vous étudiez, plus vous aurez
de l’expérience qui vous facilite la tâche.

De nombreuses traductions de la Bible en français ont
été réalisées, avec différents avantages et inconvénients.
Par exemple, telle traduction essaie de reproduire le plus
littéralement possible le texte tel qu’il est écrit dans la

langue originale, même si certaines phrases en français paraissentmaladroites ou peu naturelles. Telle autre
traduction recherche l’élégance et la beauté de style en français pour rendre la lecture agréable. Telle autre
traduction vise la compréhension des lecteurs moins instruits ou dont le français n’est pas la langue mater-
nelle ; elle emploie, par exemple, des phrases plus courtes et un vocabulaire plus limité, et elle évite desmots
purement « religieux». Les versions Chouraqui, Darby et Segond seraient peut-être de la première sorte (plus
ou moins littérales) ; la Traduction œcuménique de la Bible (TOB) et la Bible de Jérusalem seraient de la
deuxième (d’un style peut-être plus soutenu) et la Bible en français courant et la Bible du Semeur seraient
des traductions qui évitent des mots «difficiles». Une traduction plus littérale peut permettre à l’étudiant de
relever des nuances qui sont présentes dans le texte hébreu ou grec, mais une version plus simple peut aider
celui qui n’est pas déjà initié à la Bible à comprendre plus aisément son message. Chaque traduction a sa

Ces leçons sont conçues pour vous
encourager dans votre étude

personnelle de la Bible. En cherchant
les textes bibliques qui y sont cités,
vous acquérez de l’expérience dans
l’utilisation de la Bible, et en lisant
les passages, vous apprenez en
même temps, bien sûr, ce qu’ils
offrent comme enseignement.
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valeur particulière. Mais si vous avez du mal à comprendre beaucoup de mots que vous lisez dans la Bible, il
serait utile de garder auprès de vous non seulement votre Bible Louis Segond ou TOB,mais aussi une version
plus simple, comme la Bible en français courant, Parole de Vie, ou la Bible du Semeur. L’édition de la Bible
appelée Louis Segond version revue 2020 est très fiable, relativement facile à comprendre et disponible pour
la lecture en ligne ou le téléchargement gratuit à www.editionsceb.com/bible. C’est de cette version que nous
tirons la plupart de nos citations bibliques pour ce livre.

Dès que possible, essayez d’apprendre par cœur les livres de la Bible en ordre. Mémorisez premièrement les
noms des 27 livres du Nouveau Testament. Apprenez ensuite les 39 livres de l’Ancien Testament. Ceci fait,
vous aurez beaucoup moins de mal à retrouver les textes.

Il est possible de faire un résumé assez simple du contenu des livres de la Bible. Dans le Nouveau Testament,
il y a :

Quatre livres qui racontent la vie du Christ (Matthieu, Marc, Luc, Jean). On les appelle souvent les
Évangiles. Il y a des recoupements entre ces livres, car ils relatent lamême histoire, mais de différentes
perspectives.

Un livre qui raconte les débuts de l’Église et décrit la conversion de différentes personnes (Actes).

Vingt et un livres qui fournissent des instructions pour la vie chrétienne et le fonctionnement de
l’Église (Romains–Jude). Ces livres enseignent de nombreuses doctrines importantes. On les appelle
«épîtres» ou « lettres».

Un livre de prophétie (Apocalypse). Ce livre emploie un style figuré pour communiquer un message
assez simple : quels que soient les efforts de Satan et ses forces pour nuire à l’Église, le peuple fidèle
de Dieu aura quand même la victoire à la fin.

Ces leçons ont été planifiées pour aider les chrétiens dans des domaines qui sont généralement prioritaires
pour les nouveaux convertis, mais vous devriez toutefois commencer la lecture systématique de la Bible
entière.

Lisez 2 Timothée 2.15. Ce passage nous rappelle qu’il faut faire de grands efforts pour employer correctement
la Parole deDieu.N’oubliezpas : vousnepouvezpas croître spirituellement sansgrandir en connaissance
de la Bible. «Que la parole de Christ habite parmi vous abondamment …» (Colossiens 3.16).

Rappelez-vous que la prière et l’étude biblique vont ensemble. Il est bon de prier avant et après l’étude.
PriezDieudevousaideràaccepter avecunepleine confiance les chosesquevousapprenez, sachantqu’elles
constituent sa volonté pour notre vie.
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JOUR 9
Et l’Ancien Testament?

Une grande partie de l’Ancien Testament est une narra-
tion historique. Il nous présente le cours de l’histoire
depuis le temps de la création. La plupart de l’histoire
qu’il contient se rapporte à la nation israélite. C’était à
ce peuple que la Parole de Dieu fut confiée (Romains
3.1,2), et au sein de cette nation que Jésus devait naître
dans lemonde. Les Israélites étaient descendants d’Abra-
ham, un homme de grande foi à qui Dieu fit la promesse
de bénir toutes les nations à travers sa descendance.
Cette promesse se rapportait à Jésus-Christ (Actes 3.25,
26; Galates 3.16).

L’histoire de l’Ancien Testament dévoile le plan de Dieu
à l’œuvre au cours des siècles pour préparer le moment
où le Christ viendrait dans le monde. Les événements
racontés servent aussi d’illustrations de vérités qui s’ap-

pliquent à nous. Romains 15.4 et 1 Corinthiens 10.11 disent que les événements de l’Ancien Testament sont
des exemples pour nous et ont été écrits pour notre instruction .

Une portion considérable de l’Ancien Testament est écrite dans un style poétique (Job, Psaumes, Proverbes,
Ecclésiaste, Cantique des cantiques). Le débutant aura du mal à comprendre et apprécier certaines parties
de ces livres, mais il trouvera que d’autres parties lui seront non seulement compréhensibles mais très
significatives. Le Psaume 23, par exemple, semble très réconfortant, même pour ceux qui ne connaissent
presque rien d’autre dans la Bible.

Les livres des prophètes commencent par Ésaïe et se terminent par Malachie. Il y avait d’autres prophètes
avant les auteurs de ces livres, et de nombreuses déclarations prophétiques se trouvent tout au long de
l’Ancien Testament. Mais les livres d’Ésaïe à Malachie sont désignés spécialement comme livres prophé-
tiques, ceux des «grands prophètes» (Ésaïe–Daniel) et ceux des «petits prophètes» (Osée–Malachie). La
distinction entre «grands» et «petits» se réfère au volume de leurs écrits et non pas à leur importance relative
les uns aux autres.

Lorsque vous êtes prêts à commencer la lecture des livres de l’Ancien Testament, il sera mieux de com-
mencer par la Genèse, non seulement parce qu’il se trouve au commencement, mais aussi parce qu’il est
plus facile à comprendre et pose un fondement pour tout ce qui suit. Il faut connaître les livres de Genèse à
Esther, qui sont pour la plupart de la narration historique, avant d’entamer une étude approfondie des livres
prophétiques.

L’une des premières choses à faire sera d’apprendre les livres de l’Ancien Testament en ordre. Si vous trouvez
cela difficile, vous devez au moins vous familiariser avec la disposition des livres afin de pouvoir retrouver
rapidement les références bibliques.

L’accent mis sur le Nouveau
Testament, comme étant la loi pour
l’ère actuelle, ne devrait pas nous
faire penser que l’Ancien Testament
est sans importance. Très tôt dans
votre vie de chrétien, vous devriez
vous familiariser avec l’Ancien

Testament. En étudiant le Nouveau
Testament, vous vous rendrez

compte bientôt qu’il est important
de connaître l’Ancien, parce que tant
de passages du Nouveau Testament
se réfèrent à des personnes, des
événements et des prophéties de

l’Ancien Testament.
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Lorsque vous priez chaque jour, vous devriez inclure de nombreuses affaires personnelles. Rappelez-vous
que dans les prières privées, ce n’est pas tellement la forme et le choix des mots qui comptent; l’important,
c’est de dire à Dieu ce qui est dans votre cœur.

JOUR 10
Un rendez-vous chaque semaine
Dans une leçon ultérieure, vous verrez pourquoi le repas
du Seigneur est à observer le dimanche, et pourquoi on
doit le faire chaque dimanche. Vous étudierez les autres
éléments du culte aussi. Considérez à présent pourquoi
il est important d’assister fidèlement à toutes les assem-
blées de l’Église.

Lisez Hébreux 10.25. Ce verset nous ordonnemanifeste-
ment de ne pas abandonner le rassemblement
de nous-mêmes. L’on «abandonne» lorsqu’on cesse intentionnellement de fréquenter les réunions. Remar-
quez que ce verset dit que nous ne devons pas abandonner le rassemblement de nous-mêmes, «comme c’est
la coutume de quelques-uns». De nos jours, comme dans le passé, il y a des gens qui ne participent pas
fidèlement à l’assemblée. Ce verset nous dit de ne pas leur ressembler.

Il arrive souvent que le premier signe qu’une personne est sur le point de rechuter, c’est le fait qu’elle
commence à s’absenter volontairement aux réunions. Si vous vous surprenez à n’avoir pas envie
d’assister ou à chercher des prétextes pour vous absenter, il faut reconnaître que vous êtes en
danger mortel.

Lisez Matthieu 6.33. Tout chrétien a un rendez-vous permanent pour s’assembler avec l’Église. Ceux qui
cherchent premièrement le royaume seront fidèles dans leur assistance.

Des situations pourront se présenter où vous devez vous absenter (pour cause de maladie, par exemple).
Il n’y a pas lieu de vous culpabiliser lorsque les circonstances sont indépendantes de votre volonté. Mais
vous devez reconnaître que c’est unpéchéqued’abandonner délibérément –mêmeune seule fois – l’adoration
que Dieu a ordonnée. Lisez Jacques 4.17.

Les réunions de l’Église en dehors du dimanche (étude biblique ou réunion de prière le mercredi soir ou un
autre jour de la semaine, séminaire spécial, etc.) sont organiséespour votre édification et votre encouragement.
Pourmener la vie chrétienne avec succès, vous avez besoin de profiter de toutes les occasions pour apprendre
et être fortifié. Lisez 1 Pierre 2.2.

Il y aura probablement des jours où vous serez en déplacement et ne pourrez pas être présent pour la réunion
de votre propre assemblée locale. Mais n’oubliez pas que vous êtes chrétien, où que vous vous trouviez. Vous
devriez donc chercher une Église du Christ là où vous êtes et participer à son culte ou ses études bibliques.

Comme cela fait plus d’une semaine
depuis votre baptême, vous avez eu

l’occasion de vous réunir avec
l’Église le jour du Seigneur. Vous

devez comprendre que participer à
l’assemblée de L’Église est à la fois
un DEVOIR et un PRIVILÈGE qui

apporte de la joie.
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«Peu de temps après avoir obéi à l’Évangile dans l’automne de 1909, j’ai lu qu’un frère âgé n’avait pas
manqué “d’aller à l’Église” un seul dimanche pendant 41 ans. Cette histoire m’a poussé àme résoudre
dansmon cœur qu’aussi longtemps que je vivrais, je nem’absenterais pas de l’adoration de Dieu un
seul jour du Seigneur, si j’avais la possibilité d’y assister. Le Seigneur m’a béni avec la bonne santé,
et je n’ai manqué que 4 ou 5 dimanches dans l’espace de cinquante ans, et même là, c’était chaque
fois par cause de maladie.

«Une fois que j’avais pris cette décision, la question ne se posait plus. En réalité, je n’ai pas décidé
dimanche passé, ni le dimanche d’avant, d’aller au culte. Cela avait été décidé il y a plus de cinquante
ans quand j’ai lu l’article concernant un hommequi n’avait pasmanqué un seul dimanche en 41 ans. »
– Gus Nichols

Priez Dieu de vous aider à toujours adorer fidèlement avec son Église. Il vous sera impossible de réussir
en tant que chrétien sans la participation fidèle au culte. De nombreuses tentations de négliger ce devoir
risquent de se présenter. Vous aurez besoin de l’aide de Dieu pour les surmonter.

JOUR 11
La semence de Dieu et notre sol

Une parabole est une histoire qui illustre une vérité
spirituelle. Cette parabole se trouve en Matthieu 13.3-23
et Marc 4.3-25 également. Elle s’appelle souvent « la
parabole du semeur». Jésus employa cette parabole
pour montrer les manières dont différentes personnes
réagissent à l’Évangile.

Assurez-vous d’abord que vous comprenez ce que repré-
sente « la semence». Relisez Luc 8.11. La Parole deDieu nous dit comment être sauvé etmener la vie chrétienne.
On vous amontré dans la Parole ceque vousdeviez faire pour être sauvé. LaBible vousmontre aussi comment
vivre en tant que chrétien. Lorsque vous croyez et que vous obéissez, la «semence» est en train de croître
en vous et de produire de bon fruit. Lamanière dont vous réagissez à la Parole révèle le type de sol que vous
êtes.

Considérez maintenant chacune des quatre sortes de sol que Jésus a citées et ce que représente chacune.
Lisez les passages bibliques entre parenthèses.

(1) La semence le long du chemin. Ce sont les gens qui entendent la Parole, mais ne réagissent pas
en croyant réellement au message (Luc 8.12). Vous êtes devenu chrétien. La description de ce sol ne
s’applique donc pas à vous.

(2) La semence sur le roc. Certains auditeurs reçoivent la Parole avec joie (ils sont enthousiastes sur le
coup), mais après avoir cru pour un temps, ils succombent (Luc 8.13). Jésus dit : « Ils n’ont
point de racine. » Ils ne sont pas bien affermis. Il dit que cela arriverait «au moment de la tentation».

Vous avez besoin de vous retrouver
dans la parabole des sols. Lisez Luc
8.4-15. Cherchez à comprendre ce
que représente chaque sorte de sol.
Vous pourrez vous voir VOUS-MÊME
comme étant une des sortes de sol

décrites par Jésus.



De nouveaux chrétiens risquent de penser qu’ils ne rechuteront jamais, mais certains qui ne pen-
saient jamais abandonner la foi ont bien fini, malheureusement, par ne pas rester debout. Lisez
1 Corinthiens 10.12.

(3) La semence parmi les épines. Lisez attentivement Luc 8.14 pour voir les trois choses qui, selon Jésus,
étouffent la foi de certains : les soucis , les richesses et les plaisirs de la vie .
Ces choses ne sont pas forcément pécheresses, mais on peut leur prêter attention au point de négliger
les choses spirituelles. Il est bien de reconnaître que l’on peut continuer d’être associé à l’Église,
mais, à cause de ces choses, on ne porte pas de fruit comme Jésus l’attend. Cette possibilité souligne
le besoin de l’équilibre correct dans la vie. Vous avez des obligations – l’école, le travail, la famille,
etc. Il ne faut pas négliger ces obligations. Il y a aussi une place pour les plaisirs sains.Mais il ne faut
accorder à aucune de ces choses une telle importance que vous négligez votre vie spirituelle.
Lisez Luc 10.38-42; 2 Timothée 3.4; Luc 14.18-20; 1 Timothée 6.9,10.

(4) La semence dans le bon sol. Ce sont les cœurs honnêtes et bons qui « retiennent» la Parole et «portent
du fruit » (Luc 8.15). Jésus dit qu’ils le font «avec persévérance». Cela veut dire qu’ils n’aban-

donnent jamais ; ils ne laissent pas tomber. Paul décrit cette attitude en 1 Corinthiens 15.58 avec
les mots « fermes, inébranlables, travaillant de mieux en mieux à l’œuvre du Seigneur».

Quel type de sol représente votre cœur? Vous n’êtes pas le premier type, car vous avez cru et êtes devenu
chrétien. Vous vous voyez probablement dans la dernière catégorie, n’est-ce pas? Mais rappelez-vous que le
passage du temps révélera bien si votre cœur ressemble à de la pierre couverte d’une fine couche de terre,
ou àun terrain envahi demauvaises herbes, ouun champ fertile et bien labouréqui produit unebonne récolte.
L’essentiel est de vous résoudre, avec l’aide de Dieu, à ne pas échouer dans cette vie chrétienne.

Priez pour que vous puissiez reconnaître que l’enseignement de Jésus s’applique à vous autant qu’il
le fait aux autres. Demandez que Dieu vous aide à ne jamais tomber dans l’indifférence et à ne jamais
abandonner votre foi en Christ ou cesser de le servir.

JOUR 12
Une vie spirituelle quotidienne
Avant de procéder plus loin avec la leçon de ce jour, lisez
1 Corinthiens 10.12.

Peut-être que tout vous paraît simple et que vous pensez
ne jamais tomber. Mais Satan tentera de vous détruire. Il
essaiera de vous faire abandonner ce chemin. Ces études
sont conçues pour vous aider à grandir et être fort.

Pour être du bon sol et porter du fruit, vous devez recon-
naître l’importance de prêter attention tous les jours aux choses spirituelles. Vous devez cultiver deshabitudes
spirituelles quotidiennes.

Hier vous avez étudié les différentes
sortes de «sol». Vous ne voulez pas
être la sorte de sol qui commence la
vie chrétienne avec joie, mais qui
rechute après un temps. Vous ne

voulez pas non plus être «étouffé» par
les choses dumonde. Vous voulez être
du bon sol qui porte de bons fruits.
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Actes 17.11 dit qu’ils «examinaient chaque jour les Écritures».

Hébreux 3.13 nous dit : «Exhortez-vous les uns les autres chaque jour . »

Dans la prière modèle (« le Notre Père») en Matthieu 6.11, Jésus nous apprend à prier : «Donne-nous
aujourd’hui notre pain quotidien . » Puisque l’on a besoin de nourriture tous les jours, et puisqu’il
nous dit de demander pour «aujourd’hui», il est sous-entendu que nous ferons une telle prière tous
les jours.

Actes 5.42 nous dit que les apôtres enseignaient le peuple chaque jour.

Actes 2.46 décrit la communion fraternelle qui se pratiquait parmi les chrétiens chaque jour.

Nous considérons comme allant de soi que nos corps ont besoin de nourriture et d’attention tous les jours.
Celui qui néglige habituellement son corps perdra bientôt sa bonne santé. Et votre âme? N’est-elle pas plus
importante que votre corps? N’avez-vous pas besoin de vous nourrir spirituellement chaque jour?

Lisez 2 Corinthiens 4.16. Remarquez en particulier les mots « notre homme intérieur se renouvelle
de jour en jour . » Peu importe ce qui se passe dans le monde autour de vous, vous devriez vous

fortifier spirituellement tous les jours. Ce besoin ne sera pas satisfait si vous négligez de prêter attention
quotidiennement aux besoins de votre âme.

(1) Réservez un temps chaque jour pour la lecture de la Bible. Ces leçons ont été préparées de manière
à vous aider à développer une telle habitude. Lisez 1 Pierre 2.2 : beaucoup ont trouvé qu’il est utile
de lire un certain nombre de chapitres chaque jour.

(2) Priez tous les jours. Considérez l’exemple de Daniel en Daniel 6.10. La Bible dit en 1 Thessaloniciens
5.17 : «Priez sans cesse . » Cela veut dire qu’il ne faut jamais abandonner la pratique de prier.

(3) Dans la mesure du possible, passez du temps tous les jours avec d’autres chrétiens. Ils peuvent
vous aider et vous encourager. Nous sommes censés nous exhorter les uns les autres chaque jour
(Hébreux 3.13). Cela n’est pas toujours possible, mais même une brève visite par téléphone peut être
un encouragement.

(4) Cherchez à partager votre connaissance de l’Évangile avec autrui tous les jours. Au départ vous ne
vous sentirez peut-être pas qualifié pour enseigner d’autres personnes, mais vous pouvez leur dire ce
que vous avez appris et vous pouvez les inviter à vous accompagner aux études bibliques et au culte.

(5) Cherchez les occasionsqui seprésentent chaque jourpour pratiquer le bien envers les autres.
Lisez Galates 6.10.

Quand vous fermez les yeux à la fin de chaque jour, vous devriez être conscient d’avoir utilisé la journée d’une
manière qui plaît à Dieu. Vous êtes aujourd’hui un jour de plus près de la fin de votre vie. Veillez à ce que
vous soyez aussi un jour de plus près du ciel.

Dans votre prière d’aujourd’hui, vous voudriez peut-être parler à Dieu de vos succès et vos échecs en
établissant de bonnes habitudes. Parlez de façon spécifique et honnête concernant vos difficultés.



JOUR 13
Soyez sur le qui-vive
Souvenez-vous qu’en Luc 8.12, dans son explication de
la parabole des sols, Jésus dit : «… puis le diable vient. »
Il ne baissera pas facilement les bras en ce qui vous
concerne.

Lisez 1 Pierre 5.8. Satan ressemble à «un lion rugis-
sant, cherchant qui il dévorera». Nous devons être sur
nos gardes.

Lisez 2 Corinthiens 2.11. Le diable a beaucoup de des-
seins. Il se sert souvent d’êtres humains comme ses agents pour tenter et décourager ceux qui essaient de
vivre selon la justice. Lisez Proverbes 1.10.

De nouveaux chrétiens éprouvent une grande joie à cause de leur nouvelle vie. Mais Satan provoque
souvent des situations qui font diminuer la joie. Il vous tente ainsi à abandonner.

Vous étiez autrefois, que vous le sachiez alors ou pas, du côté du diable. Il essaiera de vous regagner.
Lorsque des choses décourageantes vous arrivent, accusez le diable. Que ces situations servent à
fortifier votre détermination à rester fidèle au Christ.

Lisez Jacques 1.13-15. Satan profite de nos faiblesses pour nous tenter. Il se sert des convoitises, oumauvais
désirs, qui existent déjà en nous. Il faut être honnête avec soi-même concernant ses points faibles. Priez à
l’égard de ces faiblesses et soyez particulièrement vigilant à leur égard.

Lisez Jacques 1.12. Il peut sembler dur de résister à la tentation. Vous pouvez avoir très envie de commettre
un péché. La pression de céder peut sembler insupportable. Mais rappelez-vous la promesse dans ce verset.

Lisez 1 Corinthiens 10.13. Voici une promessemerveilleuse. Parfois les gens pensent qu’ils seront tentés plus
que ce qu’ils peuvent supporter. Ce versetmontre que Dieu ne permettra pas que cela soit le cas. Il préparera
le moyen d’en sortir . Vous pouvez résister à Satan. Il ne pourra se saisir de vous que si vous l’acceptez.

Matthieu 4.1-10 décrit de quelle manière Jésus résista à Satan . Remarquez en particulier son emploi
de l’Écriture. Vous avez besoin d’apprendre des passages bibliques qui traitent spécialement de vos faiblesses.
Puis, lorsque Satan s’attaque à vous, rappelez-vous ces passages et demandez l’aide de Dieu. Par exemple, si
une personne est tentée par la pornographie, elle devrait apprendre par cœur des textes tels que Matthieu
5.27,28 et Romains 13.14.

Vous le trouverez utile de parler parfois avec un ancien, un prédicateur ou un autre frère ou une sœur pour
obtenir du conseil et de l’encouragement. Certes, chacun doit, en fin de compte, mener son propre combat,
mais il n’y a pas de honte à demander de l’aide quand vous en avez besoin.

Dans vos prières personnelles, soyez franc avec Dieu au sujet des tentations auxquelles vous avez le plus
de mal à résister. Priez fréquemment au sujet de ces choses. Demandez l’aide de Dieu tous les jours pour

Vous avez un ennemi. Il s’appelle
Satan, le diable. Puisque vous êtes
devenu chrétien, il essaiera de
mettre de la pression sur vous et
vous tenter à vous décourager et à
quitter l’Église. S’il ne réussit pas à
vous la faire quitter entièrement, il
essaiera aumoins de faire de vous
un chrétien tiède ou sans zèle.

22



23

que Satan, votre ennemi, ne prenne pas le contrôle de votre vie. Dieu connaît déjà vos faiblesses, mais
vous avez besoin de les dire de vive voix par la prière. En avouant ces choses à Dieu, vous les avouez à
vous-même aussi.

JOUR 14
Qui est aux commandes maintenant?

Toute autorité lui a été donnée dans le ciel et sur
la terre (Matthieu 28.18). Lisez Éphésiens 1.20-23

pour voir la magnitude de son autorité.

Nous devons en tout moment avoir l’attitude exprimée
par Saul de Tarse en Actes 9.6 («Seigneur, que veux-tu
que je fasse?»). Chaquedécisionquenousprenonsdans
la vie devrait être en harmonie avec la volonté de notre
Seigneur. Lisez Matthieu 7.21.

Mais comment connaître la volonté du Seigneur pour
nous? En 1 Corinthiens 14.37 Paul dit : «Ce que je vous écris est un commandement du Seigneur. »
C’est dans la Bible que les commandements du Seigneur sont révélés.

Lisez 2 Timothée 3.16,17 pour voir que la Bible est la seule source de conseils spirituels dont nous avons
besoin.

Voici l’idée dont vous devez être profondément imprégné : être soumis à l’autorité du Seigneur Jésus,
c’est être soumis aux enseignements de la Bible. Lorsqu’une personne ignore ou rejette l’autorité de la
Bible, c’est qu’elle refuse de permettre au Christ de régner sur sa vie. Jean 12.48 en déclare avec force les
conséquences. Ainsi donc, au fur et à mesure que vous apprenez la volonté du Seigneur à travers les Écritures,
vous devriez toujours être prêt à changer de vie afin de lui plaire. Ni vos opinions et désirs ni les pressions
exercées sur vous par les autres ne doivent vous empêcher de faire ce qu’il exige.

Jésus-Christ est celui qui est mort pour vous sauver, et c’est lui qui a le droit absolu de régner sur votre vie.

L’amour nous motive à nous soumettre au Christ. «Pour nous, nous l’aimons, parce qu’il nous a aimés le
premier» (1 Jean 4.19). Et il a dit : «Si vousm’aimez, gardezmes commandements » (Jean 14.15).
Vivre sous le règne du Christ n’est pas contraignant ou pénible quand nous considérons qui il est et tout ce
qu’il a fait pour nous.

Voici une question à considérer. Supposez qu’à un moment donné vous découvrez un devoir chrétien que
vousaveznégligéouunepratiquedansvotre viequevousavezbesoindechanger. Est-cequevotreengagement
envers Christ est si fort que vous accepterez volontiers de changer votre manière de vivre afin de lui plaire?
Parfois les gensn’obéissent auSeigneurquedans les chosesqui les arrangent.Mais lorsquenousnousdonnons
vraiment à lui, nous le faisons sans réserve quelconque.

Quand vous êtes devenu chrétien,
vous avez confessé votre foi en Jésus-
Christ. Cette confession signifie plus
que la simple déclaration d’une

opinion personnelle. Elle signifie que
vous reconnaissez que Jésus-Christ,
le Fils de Dieu, a le droit absolu de

régner sur votre vie. Elle signifie que
vous êtes prêt à faire tout ce qu’il

requiert de vous.



La démonstration la plus évidente de ce principe se voit chez les martyrs qui acceptèrent de perdre même
leurs vies afin de lui être fidèles. Quand Christ est considéré comme étant digne du sacrifice même de notre
vie, c’est qu’il est digne de tout le reste.

Il n’est pas toujours facile de faire la volonté du Seigneur lorsque notre propre volonté est obstinément
différentede la sienne.PriezDieudevousdonner la force et le couragenécessaires pourprier sincèrement :
«Que ma volonté ne se fasse pas, mais la tienne.» Priez toujours avant de prendre des décisions impor-
tantes. Demandez à Dieu de vous aider à appliquer les principes de sa Parole aux différentes situations
que vous vivez.

JOUR 15
La consommation d’alcool
Pouvons-nous reconnaître qu’il y a des personnes et des
sociétés qui trouvent un intérêt àpromouvoir la consom-
mation de l’alcool? Elles dépensent beaucoup d’argent
dans le but de présenter les vins, les bières, les liqueurs
fortes, les cocktails, etc. comme agréables, sophistiqués
et inoffensifs. On dit parfois : «Qu’y a-t-il de mal à ça?»,
comme si cela va de soi qu’une personne raisonnable ne
s’y opposerait jamais. Mais quelle est la volonté du Sei-
gneur à ce sujet?

Considérons d’abord les effets négatifs de l’intoxication causéepar l’alcool. Pensez à la perte de vies humaines
sur les autoroutes, les foyers brisés, l’immoralité sexuelle, le chômage, la santé ruinée, etc. – toutes ces choses
sont trop souvent liées à l’habitude de prendre des boissons alcoolisées. Il y a des effets de la consommation
d’alcool qui se mesurent en termes de misère humaine. Quel rapport devrait-il exister entre le chrétien et la
cause de tant de mal? La Bible dit : «Abstenez-vous de toute espèce de mal» (1 Thessaloniciens 5.22).

Il y a aussi une question d’influence. Il y a des milieux où l’on perd du respect pour un chrétien qui est connu
comme un buveur. Même certains qui boivent eux-mêmes trouvent que ce n’est pas vraiment bon et prennent
le chrétien qui boit pour un hypocrite. Il est possible que quelqu’un vous voie une seule fois devant une
boisson alcoolisée et par conséquent n’ait plus jamais la même confiance en vous.

Mais qu’est-ce que laBible dit spécifiquement au sujet de la boisson?Deuxpassages dans le livre deProverbes
parlent sans détour de ses effets néfastes. Lisez Proverbes 20.1 et 23.29-35. Il y a dans le Nouveau Testament
plusieurs passages qui condamnent l’ivrognerie (Romains 13.13; Galates 5.19-21; etc.). On peut être sous
l’effet de la boisson sans être ivremort. Que ce soit une femme qui est «un peu pompette» ou un homme qui
est «complètement bourré», il s’agit d’un état d’ébriété. On est sous l’effet de la boisson, même si c’est l’effet
d’une seule boisson. Paul dit aux Éphésiens : «Ne vous enivrez pas de vin» (Éphésiens 5.18). Il ne dit pas : «Ne
vous enivrez pas trop.»

Est-ce un péché que de consommer
des boissons alcoolisées? Le climat

moral de notre temps fait que
beaucoup acceptent la pratique sans
même se poser de questions. En tant
que chrétien, vos attitudes doivent

être déterminées par la Parole de Dieu
et non par la culture qui vous entoure.
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L’une des qualifications que doivent posséder les anciens (les hommes qui conduisent l’assemblée), c’est
de ne pas être «adonné au vin» (1 Timothée 3.3). Il semblerait déraisonnable de dire aux anciens de ne pas
boire, tout en le permettant aux autres chrétiens.

Pourtant, vous remarquerez peut-être que les diacres doivent être «éloignés […] des excès du vin»
(1 Timothée 3.8). Certains en ont conclu que les diacres peuvent boire un peu, tant qu’ils ne boivent
pas à l’excès. Comparez ce verset à Ecclésiaste 7.17 qui dit : «Ne sois pasméchantà l’excès. » Sûrement
cela ne veut pas dire qu’il faut être un peuméchant ! Demême, s’éloigner des excès de vin ne veut pas
dire qu’un peu de vin est acceptable.

Lemot «vin» s’emploie de plusieursmanières dans la Bible. Parfois il signifie tout simplement du jus de raisin
non fermenté ; il est bien possible que cela ait été le cas lorsque Jésus changeade l’eau en «vin».Mais lorsqu’il
s’agit de ce qui rend une personne intoxiquée, son usage n’est pas approuvé.

Avant de donner votre vie au Christ, vous aviez peut-être l’habitude de consommer de l’alcool (la bière, le
vin, le whisky, etc.), mais vous n’en avez pas besoin maintenant que vous êtes chrétien.

Si vous employez jusqu’à présent des produits enivrants, vous devriez les enlever de votre vie. Priez pour
avoir le courage de mener une vie qui soit au-dessus de tout reproche dans tous les domaines. Priez pour
avoir le courage de dire aux autres que vous avez pris cette décision.

JOUR 16
Le tabac

Nombreux sont les consommateurs de tabac qui auraient
énormémentdedifficulté à finir avec leur habitude. Celui
qui n’y a jamais été asservi ne peut probablement pas
comprendre l’intensité du besoin que ressentent ces
personnes. Au lieu d’être enclins à condamner, ou d’être
peu aimables avec ceux qui ont cette habitude, nous
devrions reconnaître que le tabagisme peut être un
problème pesant pour eux.

La Bible ne dit rien directement sur le sujet du tabac. Il était inconnu aux temps bibliques. Certaines
considérations peuvent nous amener, pourtant, à reconnaître que son usage peut créer des problèmes dans
la vie du chrétien.

On ne peut guère douter que le tabagisme peut être nuisible à la santé. Ce fait est largement attesté par la
médecine moderne. Ceux qui contestent cette réalité sont motivés par leur désir de fumer plutôt que par les
données scientifiques. Bien que 1 Corinthiens 6.19,20 se porte premièrement sur le péché sexuel, ce texte
nous rappelle le devoir de prendre soin de nos corps. Nous n’en sommes que des économes, car ils appar-
tiennent à Dieu.

Beaucoup de chrétiens
s’interrogent sur la question de
l’usage du tabac. En tant que
chrétien consciencieux, vous

aurez le désir d’éviter tout ce qui
pourrait constituer une entrave

à votre service au Christ.
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«Ne savez-vous pas que votre corps est le temple du Saint-Esprit qui est en vous, que vous avez reçu
de Dieu, et que vous ne vous appartenez point à vous-mêmes? Car vous avez été rachetés à un grand
prix. Glorifiez donc Dieu dans votre corps et dans votre esprit, qui appartiennent à Dieu.»

On ne peut nier que certaines personnes trouvent offensive et très désagréable l’odeur de la fumée de ciga-
rette, parfois au point même d’en avoir de la nausée. Elles préfèrent souvent ne rien dire, mais l’odeur qui
reste dans lesmeubles, les rideaux, les voitures et les habits les dérange. Le fumeur devrait penser aux autres
et reconnaître que ses habitudes les incommodent. «Que chacun de nous cherche à plaire au prochain pour
ce qui est bien en vue de l’édification. Car Christ n’a pas recherché ce qui lui plaisait » (Romains 15.2,3).

Il faut reconnaître aussi que le tabagisme fait gaspiller énormément d’argent. Il est vrai que chacun de nous
emploie son argent de manière peu sage de temps en temps. Mais il est probable que ces petits luxes soient
très loin d’égaler l’argent de tabac dépensé régulièrement et sur de longues années par un fumeur. Combien
de personnes consacrent plus d’argent au tabac qu’elles n’en donnent au Seigneur?

Et puis il y a la question de l’influence. De nombreuses personnes religieuses croient sincèrement que la
consommation du tabac constitue un péché. Puisqu’on ne peut guère fournir une justification rationnelle de
son usage, le chrétien ne devrait-il pas se soucier du fait que cette pratique pourrait nuire inutilement à sa
réputation?

Nous avons connu des chrétiens qui se rendaient auprès de leurs amis pour leur enseigner la vérité
et les aider à reconnaître et se détourner de leurs erreurs, mais l’effort était en vain à cause de l’odeur
de tabac qui les suivait, et parce que leurs amis les avaient vus fumer et n’avaient plus pour eux le
même respect.

Des chrétiens qui fument devraient être conscients du potentiel de nuire à la réputation de l’Église.
Personne ne veut persécuter ou offenser les frères ou sœurs qui sont fumeurs, mais quand ils restent
à l’entrée du lieu de culte en train de fumer ou qu’ils y jettent leurs mégots par terre, ce n’est pas de
la bonne publicité.

Lisez Romains 12.1. Ce verset semble particulièrement à propos. Nous devrions employer nos corps pour la
gloire de Dieu.

Si vous utilisez le tabac, demandez à Dieu de la sagesse pour savoir comment faire. Priez sincèrement.
Recherchez ce qui est meilleur pour vous-même et aussi pour l’Église. Si vous n’utilisez pas le tabac,
demandez à Dieu de vous aider à être gentil et serviable envers ceux qui ont ce problème.
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JOUR 17
Un jour très spécial

Souvenez-vous du commandement contenu en Hébreux
10.25. Une personne se rend coupable d’«abandonner
le rassemblement» si elle s’absente délibérément de
l’adoration, même une seule fois.

Nous jouissons continuellement des bénédictions de
Dieu. Et si Dieu nous abandonnait pour une seule semaine au lieu de pourvoir à nos besoins? Si vous
êtes tenté de ne pas aller au culte, demandez-vous si Dieu vous a négligé. Vous vous rendez donc
compte que rester fidèle, ce n’est pas trop demander, au vu de la fidélité de Dieu dans son amour
pour nous.

Substituer l’adoration selon nos désirs à la place de celle que Dieu ordonne n’est jamais acceptable. Caïn a
dûoffrir autre choseque cequeDieu avait demandé, car le Seigneur rejeta son sacrifice (Genèse 4.1-5). Lorsque
Nadab et Abihu «apportèrent devant l’Éternel du feu étranger , ce qu’il ne leur avait point ordonné»,
Dieu les détruisit (Lévitique 10.1,2). Jésus dit que l’on adore en vain lorsqu’on le fait d’après les com-
mandements des hommes (Matthieu 15.9). La seule adoration qui soit acceptable est conforme aux Écritures.

Un chrétien pourrait s’imaginer que lorsqu’il est en voyage il serait acceptable d’adorer avec une
dénomination. Ou il pourrait avoir l’idée qu’il n’y a pas demal à sauter la vraie adoration dans l’Église
du Seigneur pour participer à une cérémonie religieuse chez une dénomination. Mais agir ainsi
l’amènerait à négliger, ou abandonner, le rassemblement que Dieu a ordonné et à substituer un culte
non biblique à celui qui est conforme aux Écritures.

Il n’y a pas de commandements spécifiques sur la manière d’employer la journée entière du Seigneur chaque
semaine. Vous vous demandez peut-être : «Pour le reste de la journée de dimanche, quand je ne suis pas au
culte, que devrais-je faire?» Il n’y a pas de réponse précise à cette question, mais il ne serait pas inutile de
considérer les pensées suivantes.

Certains chrétiens se préoccupent tellement des loisirs, des sports et d’autres activités récréatives que
leurs projets pour le dimanche tournent autour de ces choses. Mais n’oublions pas que nous parlons
du«jourduSeigneur» (Apocalypse1.10) ; logiquement, le souci principal duchrétien le jourduSeigneur
serait les affaires du Seigneur.

Nos vies sont chargées. Les programmes sont si remplis que nous trouvons peu de temps pour l’étude de la
Bible, la réflexion, les visites et d’autres activités spirituelles. Lorsque nous avons du temps libre le jour du
Seigneur, il convient de l’employer demanière à le servir et nous enrichir spirituellement. Ce n’est pas comme
tout autre jour de la semaine. Vous devriez prier et réfléchir aux meilleures façons de l’exploiter.

Ne devrions-nous pas prier pour que nous puissions accorder à ce jour spécial chaque semaine la même
sorte d’importance que le Seigneur y accorde? «Je voudrais employer chaque dimanche véritablement
comme le jour spécial que tu as voulu. Je ne veux jamais manquer de me trouver là où tu as désigné que
je sois chaque dimanche.»

Chaque dimanche est « le jour du
Seigneur». Ce jour de la semaine est
désigné par Dieu, comme un temps
où chaque chrétien s’assemble avec

l’Église pour l’adoration.
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JOUR 18
Le repas du Seigneur
Le pain, c’est le corps du Christ qui a souffert pour nous
sur la croix. Le fruit de la vigne, c’est son sang qui a été
versé pour le pardon de nos péchés. Bien sûr, le pain et
le jus ne sont pas littéralement son corps et son sang,
mais ils les représentent et nous rappellent sa mort.

Jésus dit : «Faites ceci en mémoire demoi» (Luc
22.19). Voici, au fond, la signification du repas du Sei-
gneur. Lorsque nous mangeons le pain et buvons le jus,
nos pensées devraient se focaliser sur la mort du Christ
et son sens. 1 Corinthiens 11.26 montre que la prise du
repas du Seigneur doit continuer pour annoncer sa mort « jusqu’à ce qu’il vienne ».

La plupart des dénominations n’observent pas le repas du Seigneur chaque semaine. Les gens demandent
souvent pourquoi nous le faisons.

Actes 20.7 décrit la pratiquede l’Église duNouveauTestament. Cepassageparle d’un servicedominical
(« le premier jour de la semaine») et montre que la pratique néotestamentaire était de rompre
le pain ce jour-là. Voir Actes 2.42. Le repas du Seigneur chaque semaine est une partie importante

du plan du Seigneur pour l’adoration.

Puisque c’est la pratique biblique de l’Église de manger le repas du Seigneur chaque dimanche, il
devrait être la pratique fidèle de chaque chrétien d’être présent pour y participer chaque dimanche
(Hébreux 10.25).

Puisqu’il arrive souvent que des circonstances spéciales empêchent quelques chrétiens d’assister à
un culte le dimanche matin, certaines assemblées leur fournissent une occasion d’y participer le
dimanche soir. Cela n’est pas pour justifier le fait demanquer volontairement au repas pour des raisons
égoïstes.

1 Corinthiens 11.27-30 met en garde contre le danger de prendre le repas d’unemanière indigne . On
ne doit pas y participer avec une attitude mondaine ou sans réflexion. Il ne faut pas non plus le faire avec une
mauvaise attitude envers les autres.

1 Corinthiens 10.16,17 montre l’unité du peuple de Dieu dans son partage de la communion au sang et au
corps de Christ.

Le repas du Seigneur ne doit pas devenir du simple rituel. En y participant, vous devez vous concentrer sur
son importance. Remarquez 1 Corinthiens 11.28-30. Il est dangereux pour nos âmes que de négliger ou nous
amuser avec la sainte cène.

Le repas du Seigneur est significatif parce que samort est significative. Le repas en samémoire nous sera cher
au même degré que nous l’aimons pour être mort afin de nous sauver. Quelques-uns soutiennent l’idée que

Jésus institua le repas du Seigneur la
nuit où il fut trahi (Matthieu 26.26-29;
1 Corinthiens 11.17-34). Le pain était
du pain sans levain, car c’est la sorte
qui était toujours employée pour la
Pâque, la fête au cours de laquelle
Jésus établit la sainte cène. Le «fruit
de la vigne» était le jus de raisin.

(Note : La Bible ne précise pas «vin»,
mais parle de «fruit de la vigne».)
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le repas perd sa signification si nous le prenons chaque semaine. Mais est-ce que la mort du Christ perd de
son importance pour nous parce que nous pensons à la croix chaque semaine? Ou même tous les jours?

Nous devrions prier Dieu de nous aider à saisir la vraie signification de la communion.

JOUR 19
La prière et la prédication

Les prières publiques de l’Église sont très importantes.
Bien que ce soit un seul homme qui parle, tous les
membres de l’assemblée devraient prier dans leurs
cœurs. Celui qui conduit la prière devrait faire attention
d’exprimer la prière de sorte que tous soient capables
de comprendre. Vous participez en écoutant ce que l’on

prie et en priant silencieusement la même chose. Dieu «entend» vos pensées aussi certainement qu’il entend
les paroles de celui qui conduit la prière.

Quand des hommes et des femmes se trouvent ensemble dans unmême groupe, ce sont les hommes
qui conduisent la prière. Le mot traduit par «hommes» en 1 Timothée 2.8 signifie, non pas les êtres
humains en général, mais ceux du sexe masculin. Le Nouveau Testament ne donne pas aux femmes
le droit d’occuper des positions d’autorité sur des hommes dans l’assemblée de l’Église. La Bible
n’autorise pas les femmes à être les conductrices publiques de l’adoration lorsque des hommes sont
présents. Elles ne conduisent pas les prières ou les cantiques, ne prêchent pas, etc. Lisez 1 Timothée
2.11-14.

Laprédication lors du culte, c’est lemoment pour de l’instruction dans la Parole de Dieu, des avertissements
contre le péché et de l’encouragement à faire ce qui est juste (2 Timothée 4.2).

Écoutez avec un esprit ouvert à la vérité (Actes 10.33; Romains 10.17).

Apportez votre Bible. Il y aura des occasions pour chercher les textes traités dans la leçon. Beau-
coup de chrétiens ont le sentiment qu’ils ne sont pas «habillés» correctement pour l’adoration s’ils
ne sont pas venus avec leur Bible.

Il sera souvent utile de prendre des notes. Vous ne pourrez probablement pas retenir toutes les
Écritures citées dans la prédication. À l’aide de ces notes, vous pourrez réviser le sermon chez vous.

Si vous ne comprenez pas quelque chose, demandez à quelqu’un à un moment approprié.

En écoutant un sermon, soyez conscient du fait que quelques-uns peuvent ne pas connaître les Écritures aussi
bien que vous. Un prédicateur cherchera à répondre aux besoins de tous. Il doit souvent parler de choses
simples et fondamentales pour ceux qui ont besoin d’un tel enseignement. Il peut aussi y avoir des points qui

Aujourd’hui vous allez étudier
deux autres aspects de l’adoration
publique. Chaque aspect du culte
est important, et vous devriez

participer activement.



vous semblent au-dessus de votre tête, mais ils serviront peut-être à ceux qui sont plus avancés que vous
dans leurs connaissances.

Voici la considération la plus importante en ce qui concerne la prédication : il faut que ce soit la vérité biblique
que l’on prêche. Il se peut que vous ne soyez pas dumême avis qu’un prédicateur pour ce qui est de son style,
son choix de sujets, sa diplomatie ou son franc-parler, mais s’il prêche la vérité, vous devriez le soutenir et
l’encourager. Rappelez-vous aussi qu’il peut être au courant de certains besoins ou de situations que vous
ignorez. Cela pourrait expliquer son choix de sujets ou sa façon de l’aborder dans sa présentation.

Votre manière de participer en tant que membre de l’assistance pendant la prédication est importante non
seulement pour votre bien,mais aussi à cause de votre influence sur les autres. Si vous êtes inattentif, distrait,
etc., cela pourrait empêcher quelqu’un d’autre d’apprendre des vérités qui lui sont nécessaires. Il est même
possible qu’une âme perdue n’arrive pas à saisir ce qu’elle a besoin de comprendre pour son salut, parce
qu’une personne dans l’assistance détournait son attention du message. Nous devrions donc tous chercher
à être bien attentifs et à éviter de distraire les autres.

Celui qui prêche devrait préparer ses sermons afin de proclamer la Parole de la manière la plus efficace.
Pareillement, vous devriez vous préparer afin d’écouter de manière utile. Priez toujours pour que Dieu
vous aide à être la bonne sorte d’auditeur lorsqu’on prêche sa vérité.

JOUR 20
Être généreux avec le Dieu qui est
généreux envers nous
Il y a des gens qui sont irrités en apprenant la volonté de
Dieu en ce qui concerne notre rôle comme économes,
parce que leurs cœurs sont remplis de convoitise et
d’égoïsme (Luc 12.15; Matthieu 16.26). Le fait que nous
sommes des économes veut dire que nous devons
reconnaître que tout ce que nous avons appartient à Dieu et que nous devons tout utiliser de la manière qui
lui plaira.

Il y a eu de nombreux abus dans le monde religieux, des situations où des hommes ont usé de divers
moyens malhonnêtes pour obtenir de l’argent. Des escrocs religieux ont souvent détroussé des gens
en leur faisant penser qu’ils donnaient au Seigneur.

Vous avez besoin de savoir combien Dieu s’attend à ce que vous donniez. Toute bonne chose vient de lui
(Jacques 1.17). Nous ne sommes que des économes de nos possessions, qui appartiennent en réalité à Dieu.
Lisez 1 Timothée 6.17; Romains 14.12.

1 Corinthiens 16.1,2 enseigne que chacun de nous doit, « le premier jour » de la semaine, prévoir et
apporter un don pour Dieu et sonœuvre, «selon sa prospérité », et 2 Corinthiens 8.12 enseigne que

La Bible enseigne la générosité pour
le soutien de l’œuvre de l’Église. En
fait, elle dit autant sur les offrandes
que sur tout autre devoir du chrétien.
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nous donnons en fonction de ce que nous avons. On montre de la générosité en différentes situations dans
la vie, mais remarquez qu’en 1 Corinthiens 16.1,2, Paul donne des instructions concernant « la collecte», la
mise en commun de nos offrandes quand nous nous assemblons en tant qu’Église.

Aucun passage du Nouveau Testament ne fixe un certainmontant à donner. Romains 12.8 dit : «Que celui qui
donne le fasse avec libéralité [c.-à-d. avec générosité] », et 2 Corinthiens 9.6,7 nous encourage à « semer
abondamment». Voici de quoi nous aider à déterminer ce qui constitue de la libéralité :

Les commandements dans l’Ancien Testament qui montrent ce que Dieu attendait sous la loi de Moïse.
La règle de base à cette époque était la dixième,mais tous les sacrifices d’un Juif fidèle réunis s’élevaient
à bien plus que la dixième part de ses revenus.

Les nombreux exemples de ceux qui donnaient libéralement, tels que Jacob (Genèse 28.22), la veuve
(Marc 12.41-44), Barnabas et d’autres (Actes 4.34-37), les Macédoniens (2 Corinthiens 8.1-5), etc. Ce
n’est pas pour rien que la Bible nous parle de ces personnes.

Ce que le Seigneur lui-même nous a donné. Lisez 2 Corinthiens 8.9.

Les promesses que Dieu nous bénira en retour lorsque nous sommes généreux envers lui. Lisez Luc
6.38; 2 Corinthiens 9.6; Actes 20.35.

Rappelez-vous les années passées où vous avez manqué de donner comme vous auriez dû le faire.
Vous ne pourrez probablement pas compenser pleinement votre négligence du devoir lorsque vous
viviez dans le péché, mais ce souvenir vous aidera à être généreux dorénavant.

Les nouveaux chrétiens le trouvent parfois difficile de changer leurs habitudes et se mettre à donner comme
ils devraient le faire. Pour beaucoup d’entre eux, il est nécessaire d’apporter des changements majeurs au
budget personnel, et pour cela il faut se décider. Il est important de mettre en place tout de suite les bonnes
habitudes. Il est temps d’amasser «des trésors dans le ciel » (Matthieu 6.19-21).

En décidant combien vous devriez donner, il est utile de prendre en considération les idées que nous venons
d’énumérer et puis de prier pour que Dieu vous aide à prendre la bonne décision. Si l’égoïsme et la convoitise
dominent sur votre cœur, vous ne donnerez pas comme cela se doit. Voyez Philippiens 2.21. Mais si vous êtes
motivé par l’amour, vous ferez ce qui est bien. Par votre façon de donner, vous prouvez, selon 2 Corinthiens
8.8, « la sincérité » de votre amour.

Personne d’autre ne devrait se permettre de vous prescrire le montant que vous avez à donner, mais une
discussion du sujet avec d’autres chrétiens pourrait vous aider. Si vous avez des questions concernant le
devoir/privilège de donner, veuillez parler avec un ancien, un prédicateur ou n’importe quel frère (ou sœur)
fidèle et mûr.

Plus vous hésitez à donner de manière véritablement généreuse, plus vous aurez besoin de prier à ce sujet.
La convoitise vous fera perdre votre âme. Demandez à Dieu de vous aider à décider combien donner.
Demandez-lui de vous bénir suffisamment pour vous permettre de donner beaucoup. Demandez-lui de
vous aider à avoir la bonne attitude en ce qui concerne les offrandes que vous faites.



JOUR 21
La musique qui plaît à Dieu
La musique vocale a au moins trois fonctions :

C’est un moyen de louer Dieu (Hébreux 13.15).

C’est un moyen d’exprimer nos émotions spiri-
tuelles (Jacques 5.13).

C’est un moyen de nous instruire et nous exhorter les uns les autres (Colossiens 3.16).
Les paroles des chants expriment les pensées qui nous rappellent la vérité quenous connaissons grâce
à la Bible.

Les chrétiens sont des gens heureux qui ont raison de se réjouir en chantant (Jacques 5.13). Il ne faut jamais
chanter Dieu demanièremachinale, sans ymettre votre cœur. Que vous ayez une belle voix ou pas, que vous
ayez une formation musicale ou pas, chantez fort à la gloire de Dieu.

Quand il est questiondechantsdans le culte, vousdevez comprendreet vous conformerauxprincipes suivants,
contenus en Éphésiens 5.19 et Colossiens 3.16 :

(1) Vous le faites pour le Seigneur. Votre souci principal devrait être de lui plaire.

(2) Vous le faites du cœur. Même une belle voix formée professionnellement n’est pas acceptable à Dieu
sans la sincérité de cœur.

(3) Vous aidez les autres. Les chants font beaucoup pour préparer les cœurs pour le sermon, le repas du
Seigneur et les autres éléments du culte. Les non-chrétiens découvrent souvent notre joie, notre
sérieux et notre sincérité par notre façon de chanter.

Le Nouveau Testament ne contient pas de dispositions pour des chorales, des quatuors, des solos, etc. dans
le culte de l’Église. Au contraire, il enseigne à tous les chrétiens de chanter.

Il y a, par contre, d’autres occasions où des groupes de chanteurs, tels que la chorale d’une école,
peuvent présenter un programme spécial. Ces occasions ne correspondent pas à l’adoration de l’Église
le premier jour de la semaine, et il ne faut pas que ce genre d’activité ait lieu dans le culte ou remplace
les cantiques chantés par l’assemblée entière.

Certaines personnes sont très conscientes de leur manque de talent en matière de musique. N’oubliez pas
queDieunousdemande simplementde faire denotremieux. Il est biende reconnaître aussi quenouspouvons
apprendre à mieux chanter. Plus vous participez aux chants, plus vous serez capable de bien faire.

Ajoutons unmot ici concernant le respect lors du culte. Il faut toujoursmanifester le respect qui convient aux
choses sacrées. Bien que l’adoration ne dépende pas de notre manière de nous habiller, il est important que
notre apparence soit appropriée à l’occasion. Ce qui serait à propos sur le terrain de tennis ne l’est peut-être

L’un des cinq actes d’adoration
auxquels nous participons

lorsque nous nous assemblons le
jour du Seigneur, c’est le chant.
Chaque chrétien est appelé à

chanter de sonmieux.
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pas dans la réunion de l’Église. Il est évident que nous devrions éviter tout ce qui – avant, durant ou après le
culte – pourrait porter atteinte à sa dignité. Nous devons rendre à Dieu «un culte qui lui soit agréable, avec
piété et avec crainte » (Hébreux 12.28).

Il serait peut-être utile de méditer avec prière sur les paroles de cantiques que nous chantons. Certaines
des pensées qui y sont exprimées pourraient être incorporées dans vos prières personnelles. Réviser ces
chants pourrait être un exercice de dévotion utile.

JOUR 22
Pourquoi pas la musique instrumentale?

Jésus a enseigné en Jean 4.24 le principe qui détermine
ce qui constitue la vraie adoration : il faut qu’elle soit
«en esprit » (sincère) et «en vérité » (selon
la vérité de Dieu). Il a mis en garde également contre le
danger d’adorer en vain en suivant les doctrines et
commandements d’hommes (Matthieu 15.9).

En un mot, nous n’employons pas de musique instru-
mentale dans l’adoration parce que le Seigneur ne l’a
pas autorisée.

Voici quelques passages du Nouveau Testament qui parlent de chanter : Matthieu 26.30; Actes 16.25;
Romains 15.9; 1 Corinthiens 14.15; Éphésiens 5.19; Colossiens 3.16; Hébreux 2.12; Jacques 5.13.

Mais il n’existe dans le Nouveau Testament aucune référence à la musique instrumentale dans
l’adoration de l’Église.

Les gens n’emploient pas la musique instrumentale parce qu’elle serait recommandée dans la Bible. Ce n’est
que lorsque quelqu’un met en question leur pratique que ceux qui l’utilisent se mettent à chercher des
passages bibliques pour la justifier. Remarquez, pourtant, que :

Il n’est pas possible de justifier la pratique par des textes de l’Ancien Testament, car nous ne vivons
pas sous l’Ancien Testament. Si nous pouvions y trouver de l’autorité pour les instruments demusique
dans le culte, nous serions tenus de conclure que les sacrifices d’animaux sont autorisés dans l’Église
aussi, car on les offrait sous l’ancienne loi.

Il n’est pas vrai, comme certains le prétendent, que l’emploi d’instruments de musique est sous-
entendu en grec dans certains versets du Nouveau Testament. Aucune traduction reconnue ne rend
les versets ainsi. Les références aux harpes dans l’Apocalypse ne justifient pas non plus leur utilisation
dans l’Église. Plusieurs éléments des visions du livre de l’Apocalypse n’ont pas leur place dans notre
adoration.

Compte tenu des traditions de tant
de personnes dans le monde

religieux, beaucoup sont curieux de
savoir pourquoi nous n’employons
pas d’instruments de musique dans
notre culte. La question se pose à

cause de leurs traditions, et non pas
de ce que disent les Écritures.



La musique instrumentale n’est pas une simple aide ou moyen d’accomplir ce qui a été ordonné par
Dieu, tout comme on ne peut pas ajouter de la confiture au pain du repas du Seigneur sous prétexte
que ce serait une aide. Nous ne pouvons pas ajouter des éléments au culte en les appelant des
aides. Voir Apocalypse 22.18,19.

Nous voulonsêtre l’ÉgliseduSeigneur. SonÉglise, décritedans leNouveauTestament, employait de lamusique
vocale et non instrumentale. Nous savons qu’il est acceptable à Dieu de chanter dans son culte, car nous
voyons des passages précis dans le Nouveau Testament qui l’autorisent. Nous ne pouvons pas savoir que les
instruments de musique dans le culte sont acceptables, jusqu’à ce que quelqu’un nous montre le texte (le
livre, le chapitre et le verset) qui les justifie.

(Certes, ceci n’a pas de rapport avec la musique en dehors de l’adoration. La musique instrumentale
comme divertissement ou dans le spectacle n’est pas sujette aux principes qui gouvernent le culte.)

Souvenez-vous que lorsque les autres mettent en cause notre attachement à la musique a cappella dans le
culte et défendent leur utilisation de la musique instrumentale, ils le font à cause des traditions humaines et
non pas à cause de l’enseignement de la Bible.

Vous vous trouverezpeut-êtreun jourdansune situationoù les gensadorent avecdes instrumentsdemusique.
Puisque vous savez qu’il n’y a pas d’autorité biblique pour cela, vous devriez vous abstenir d’y participer.

Cette question est déterminée par le respect pour l’autorité divine. Les autres auront parfois du mal à
vous comprendre et certains iront jusqu’à se moquer de vous à ce sujet. Demandez au Seigneur de vous
aider à être prêt à expliquer sans compromis votre croyance à d’autres personnes.

JOUR 23
D’autres réunions de l’Église
Il s’agit au fond d’une question d’attitude. Ceux qui
veulent apprendre, qui désirent être en communion,
chanter et prier avec d’autres chrétiens, qui veulent
soutenir et encourager les activités de l’Église et qui
veulent exercer une bonne influence sur les autres –
ces chrétiens-là voudront être présents chaque fois qu’il
est possible de l’être.

Par contre, ne pas avoir envie d’assister à une étude de
mercredi soir ou pendant une série de séances d’évan-
gélisation, etc., est un signe d’une mauvaise attitude à
l’égard des choses spirituelles.

Nous vivons dans unmondepécheur. Dans 1 Jean 5.19 nous lisons que « lemonde entier est sous la puissance
du malin . »

Vu l’accent que nous mettons sur
l’adoration qui a lieu le jour du

Seigneur, vous vous demandez peut-
être s’il est important de participer
également aux autres réunions et
études de l’Église. Bien sûr, le jour
du Seigneur a une importance

particulière, mais vous devriez voir
la valeur de participer à toutes les

activités de l’Église.
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Les pressions et les tentations nous entourent. Nous sommes fréquemment en contact avec des non-croyants
qui emploient des mots sales, qui sont remplis de haine, qui vivent dans l’immoralité, etc. Il est merveilleux
de pouvoir se retrouver avec des gens «qui ont reçu en partage une foi dumêmeprix que la nôtre» (2 Pierre
1.1) afin de chanter, prier et étudier ensemble. Une réunion aumilieude la semaine, telle qu’une étudebiblique
lemercredi, sert de «pont» entre les dimanches. La communion fraternelle et l’adoration peuvent nous aider
à ne pas céder face aux pressions et aux tentations de la semaine.

Les anciens ont la responsabilité de veiller à ce que les membres soient nourris d’une bonne alimentation
spirituelle. Ils voient de la valeurdans lesdifférentes classesbibliques et autres réunions; ils les recommandent
et exhortent les membres à y assister. Bien que les anciens ne soient pas des dictateurs et n’aient pas le droit
d’imposer des exigences déraisonnables, chaque membre devrait considérer avec soin les conseils qu’ils
donnent.

Il est vrai que tout le monde ne vit pas dans les mêmes circonstances, et il n’est pas toujours possible pour
certains d’être présents. Mais il s’agit toujours d’une question d’attitude. Êtes-vous absent alors que vous
préféreriez être présent? Ou bien êtes-vous absent parce que vous ne voulez pas assister?

Lisez 1 Pierre 2.2. Vous devriez vouloir profiter de chaque occasion pour croître spirituellement. Notre
appétit physique nous donne envie de prendre des repas réguliers. Lorsque nous avons l’appétit spirituel
approprié, nous aurons le désir d’être nourris régulièrement de la Parole de Dieu.

Votre présence à toutes les réunions est aussi un encouragement aux autres. Cela peut être déprimant pour
l’enseignant de préparer une leçon et puis trouver que ceux pour qui il a fait ce travail ne sont pas venus.

Les enfants vont à l’école environ 30 heures par semaine. Ceux qui étudient à l’université ou dans d’autres
programmes de formation ont des cours plusieurs heures par semaine. Voyant que la Bible est le sujet le plus
important au monde, nous savons qu’il faut profiter de toutes occasions pour l’apprendre.

Avant de décider de manquer délibérément à une réunion quelconque de l’Église, vous devriez réfléchir
aux paroles de Jésus en Matthieu 6.33. En prenant une telle décision, seriez-vous en train de chercher
premièrement le royaume de Dieu? Rappelez-vous ceci : sauf là où les circonstances l’empêchent

réellement, vous verrez que les chrétiens les plus forts, les plus dévoués et qui portent le plus de fruits
sont ceux-là qui sont présents à toutes les réunions.

Quand vous cessez de grandir en Christ, vous commencerez à mourir. Priez continuellement pour le progrès
spirituel. Priez pour que vous ayez de l’enthousiasme à l’égard de chaque occasion d’être formé et de
grandir.
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JOUR 24
La prière personnelle
Lisez Matthieu 7.7-11. Dieu veut que vous priiez. Il veut
que vous cherchiez l’aide de votre Père qui vous aime.

Lisez Jacques 5.16-18. Ce passage montre que la prière
est puissante. Les gens pensent parfois queDieu nepeut
pas exaucer des prières sans faire des miracles, mais il
«peut faire, par la puissance qui agit en nous, infiniment
au-delà de tout ce que nous demandons ou
pensons » (Éphésiens 3.20).

Lisez 1 Jean 5.14,15. Vous pouvez avoir confiance que Dieu vous entendra. Rappelez-vous, pourtant, que
la réponse de Dieu sera «selon sa volonté ». Vous devriez toujours prier avec plus de confiance en la
sagesse et la bonté de Dieu qu’en vos propres désirs. Parfois, la meilleure suite possible à nos requêtes est
un refus. Nous ne comprenons pas toujours pourquoi, mais nous savons que Dieu sait ce qui est le mieux.
Voir aussi 1 Jean 3.22.

Voici des choses qui devraient figurer dans vos prières :

(1) Des actions de grâces. Colossiens 4.2.

(2) Des louanges à Dieu. Hébreux 13.15.

(3) La confession des péchés. 1 Jean 1.9.

(4) Des requêtes pour

▪ Le pardon des péchés. 1 Jean 1.9.

▪ La paix quand vous êtes troublés. Philippiens 4.6,7.

▪ La force pour surmonter les tentations. Matthieu 26.41.

▪ La satisfaction des besoins quotidiens. Matthieu 6.11.

▪ La guérison et la bonne santé. Jacques 5.13.

▪ Les besoins des autres. 1 Timothée 2.1.

(Cette liste n’est pas exhaustive. Bref, vous devriez prier pour tout ce qui est en harmonie avec la volonté de
Dieu. Cela peut être des choses spirituelles aussi bien que matérielles.)

Au fur et à mesure que vous grandissez, vous apprendrez des choses merveilleuses au sujet de la prière.
Et en faisant de la prière une partie importante de votre vie, vous trouverez en elle une source continuelle
de force.

Beaucoup de nouveaux chrétiens ont
le sentiment qu’ils ne savent pas

prier. Il y a beaucoup à apprendre au
sujet de la prière, et vous allez

grandir en connaissance et dans la
pratique de la prière, mais vous

pouvez et devriez prier dès le début
de votre vie chrétienne.
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Il vous sera peut-être utile d’écrire une liste de sujets de prière et de personnes pour qui vous voulez prier.
Certains chrétiens gardent un journal intime de prière pour leur rappeler les besoins (les leurs et ceux des
autres) qu’ils veulent présenter àDieu, ainsi que les demandes exaucéespour lesquelles ils veulent le remercier.

Ces leçons ont été conçues pour votre étude personnelle, mais d’autres chrétiens veulent aider quand
vous en avez besoin. Ce serait un bon moment pour contacter la personne qui vous a donné ces leçons et
lui parler du progrès que vous faites. Rappelez à ceux qui vous ont aidé jusqu’à ce point dans votre vie
chrétienne que vous avez toujours besoin de leurs prières et que vous priez pour eux.

JOUR 25
Une prière modèle

Il est nécessaire, bien sûr, que les prières publiques
soient exprimées d’une telle manière que le groupe
entier puisse les comprendre. Autrement, les membres
du groupe ne pourront pas prier avec celui qui conduit
la prière. Mais lorsque vous priez tout seul, Dieu vous
comprendra toujours.

Ci-bas vous trouvez une prière modèle que Jésus a
donnée en Matthieu 6.9-13.

LeNotre Père est parfois appelé « la Prière du Seigneur»,
mais ce n’est pas une prière que le Christ lui-même ait
faite, car il a inclus la demande du pardon des péchés.

Jésus n’a jamais demandé le pardon de ses propres péchés, car il n’en a jamais commis.

Il ne s’agit pas non plus d’une prière rituelle à réciter par les chrétiens. L’Église dans le Nouveau
Testament ne l’a jamais employée de cette façon. Elle constitue plutôt un exemple que Jésus a utilisé
en enseignant comment prier.

Lorsque Jésus a donné cette prière modèle, le royaume n’avait pas encore été établi. Il convenait
donc, à cette époque, de prier : «Que ton règne vienne.»Maintenant, par contre, le royaume (l’Église)
est là, et nous n’avons pas besoin de prier pour qu’il vienne.

À côté de chaque élément de cette prière modèle, vous trouverez une note sur la manière dont il s’applique
à nous. Remarquez surtout la simplicité de cette prière.

«Notre Père qui es aux cieux . » Nos prières devraient s’adresser à Dieu le Père.

«Que ton nom soit sanctifié.» Ceci veut dire que le nom de Dieu est saint. C’est une expression de
respect profond. Nous devons toujours être conscients de la grandeur de Dieu.

Il n’y a pas une forme prescrite qu’il
faut suivre quand vous priez. La
prière privée, c’est simplement

parler à Dieu de vos sentiments, vos
besoins, votre gratitude et vos

désirs en faveur des autres. Quant à
la structure des phrases ou les mots

précis que vous employez et à
l’organisation de vos pensées, ne

vous en préoccupez pas trop. Parlez
simplement à Dieu. Il entend et il

sait ce que vous voulez dire.
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«Que ton règne vienne.» Bien que le royaume soit déjà venu, cette phrase est toujours significative,
car elle exprime un vif intérêt au royaume, l’Église. Nous devrions prier pour le progrès de l’Église.

«Que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel .» Nos requêtes devraient toujours être sujettes
à la volonté de Dieu. Nous devrions prier pour que sa volonté soit faite, et non pas la nôtre. Voir Luc 22.42.
Cette phrase est aussi une prière que les hommes obéissent à la loi de Dieu. Il est normal de prier pour que
les gens obéissent à l’Évangile.

«Donne-nous aujourd’hui notre pain quotidien . » Ces mots se réfèrent aux besoins que nous avons
chaque jour. Une telle demande montre que nous reconnaissons notre dépendance de Dieu. Demandez ce
dont vous avez besoin.

«Pardonne-nous nos offenses , comme nous aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont
offensés . » La version Darby traduit cette phrase plus littéralement : «Remets-nous nos dettes, comme

nous aussi nous remettons à nos débiteurs. » Les mots «dette» et «débiteurs» évoquent l’obligation de
rendre compte de ses actions, d’en être redevable vis-à-vis de Dieu (ou d’une personne contre qui on a fait
du tort). Dans le texte parallèle en Luc 11.4, le mot «péché» est employé. Après avoir été baptisé en Christ
pour le pardon des péchés passés, vous continuez de recevoir le pardon en confessant vos péchés. Voir
1 Jean 1.9. Cette phrase dans la prière nous fait reconnaître aussi notre devoir d’agir envers les autres de la
mêmemanière que nous demandons à Dieu d’agir à notre égard.

«Ne nous induis pas en tentation, mais délivre -nous du malin.» Dieu ne nous tente pas. Cette partie
de la prière ne suggère pas une telle chose, mais c’est une requête que Dieu nous accorde protection et force.
Elle reconnaît lamenace continuelle des tentations qui se présentent à travers les séductions et les pressions
mondaines.

«Car c’est à toi qu’appartiennent, dans tous les siècles, le règne, la puissance et la gloire . »
Ceci est une expression de louange. Toute prière devrait être une reconnaissance de la grandeur et la bonté
de Dieu.

«Amen.» Amen est un mot qui exprime l’approbation ou l’accord. Il est parfois défini par la phrase «Ainsi
soit-il ». À la fin d’une prière, il signifie que la prière a tenté d’exprimer nos sentiments et nos désirs réels.

Il est bien de noter que cette prière modèle a été donnée avant que le besoin de prier au nom du Christ ait
été enseigné. Lisez Jean 16.23,24. Maintenant nos prières doivent se faire à son nom. Lisez Colossiens 3.17.

Ne priez pas simplement en récitant des paroles. Employez vos propres mots pour dire ce que vous avez
dans le cœur. Parlez à Dieu avec respect profond, mais avec la même sorte de franchise que vous employez
en parlant avec vos amis les plus intimes. La prière modèle peut vous aider à organiser vos idées quand
vous priez.
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JOUR 26
L’Esprit et sa puissance

Différents termes sont employés pour parler du Saint-
Esprit, ou l’Esprit Saint. Il est appelé, par exemple, « l’Es-
prit de vérité», « le consolateur», « l’Esprit de Dieu» et
« l’Esprit de Christ ». Le Saint-Esprit est une personne
divine, tout comme Dieu le Père et Christ, le Fils, sont
des personnes divines.

L’étude de la personne et l’œuvre du Saint-Esprit est un sujet profond, et ce n’est pas notre intention
dans cette leçon de l’examiner en détail. Il est pourtant important que vous compreniez certaines
vérités fondamentales concernant l’Esprit.

Jésus promit aux apôtres qu’ils seraient « baptisés du Saint-Esprit » ; il leur dit aussi : «Vous recevrez
unepuissance lorsque le Saint-Esprit viendra sur vous» (Actes 1.5-8). Le jour de la Pentecôte, ils furent remplis
du Saint-Esprit et se mirent à parler miraculeusement en d’autres langues (Actes 2). À part les apôtres, un
seul autre groupe a reçu la puissance miraculeuse de l’Esprit de façon directe : c’était la famille de Corneille
(Actes 10.44-46; 11.15-17). Cela eut lieu pour prouver que l’Évangile devait être offert aux gentils aussi bien
qu’aux Juifs.

Au temps du Nouveau Testament, les donsmiraculeux de l’Esprit étaient parfois accordés par l’imposition
des mains des apôtres (Actes 8.14-18; 19.6). Les dons miraculeux énumérés en 1 Corinthiens 12.8-11
s’accordaient de cette manière. Personne sauf les apôtres n’avait la possibilité de transmettre ces dons. Par
exemple, l’évangéliste Philippe avait reçu le pouvoir de faire des miracles, mais il ne pouvait pas passer ces
pouvoirs aux autres (Actes 6.5,6; 8.5-7,14-18). Comme ces versets le montrent, il fallait plutôt que les apôtres
viennent à Samarie afin que les dons miraculeux soient donnés par l’imposition de leursmains.

Il n’y a aucun exemple où des dons miraculeux de l’Esprit aient été donnés d’une autre manière
quelconque (à l’exception des apôtres et de la famille de Corneille). Depuis lors, ces dons n’étaient
disponibles que par l’imposition des mains d’un apôtre ; et puisqu’il n’y a pas d’apôtres en vie
aujourd’hui, il va de soi que ces dons ne s’accordent pas à notre temps.

Il n’est pas difficile de voir que les dons miraculeux de l’Esprit ont cessé à la fin de l’âge apostolique lorsque
nous nous rappelons le but de ces dons. Souvenez-vous qu’ils avaient pour objet la confirmation de la Parole
qui était toujours en train d’être révélée (Hébreux 2.3,4; 1 Pierre 1.12; Marc 16.17-20). Quand Dieu avait fini
de révéler et confirmer sa Parole, les dons n’étaient plus nécessaires. Nous avons maintenant sa Parole
complète, parfaite, écrite et confirmée.

En 1 Corinthiens 13.8 Paul cite trois dons et déclare sans ambages qu’ils seraient d’une durée limitée.
Le contexte du passage parle de tous les dons miraculeux, et ces trois sont mentionnés pour les
représenter dans leur ensemble. Les dons étaient présents dans l’Église au moment où Paul écrivait,
mais le jour venait où ils «prendraient fin», «cesseraient» et «disparaîtraient». Dans les versets qui
suivent, le temps des donsmiraculeux est comparé à l’enfance de l’Église ; mais quand l’Église aurait

Qui est le Saint-Esprit? Quelles
sont des vérités que vous avez
besoin de connaître à son sujet?

Quelle était son œuvre miraculeuse
au temps des apôtres?
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atteint l’âge adulte, ces dons temporaires prendraient fin. Mais « la foi, l’espérance , et l’amour»
continueraient de demeurer.

Si vous êtes arrivé à ce point-ci dans vos études quotidiennes et si vous avez fait de la prière une partie
régulière de chaque journée, vous faites sans aucun doute de vrais progrès dans la croissance spirituelle.
Rappelez-vous que rien ne peut prendre la place de la prière personnelle.

JOUR 27
L’Esprit en nous
L’activité de l’Esprit Saint en nous est très souvent mal
comprise dans le monde religieux de nos jours. Beau-
coup de personnes fondent leurs idées sur l’émotion et
la superstition plus que sur l’Écriture. Il est important de
permettre à la Bible de répondre à nos questions. Vous
aurez peut-être besoin d’abandonner certaines idées
que vous avez tenues jusqu’à présent.

Rappelez-vous d’abord que le Saint-Esprit est une personne divine, tout comme le Père et le Christ sont des
personnes divines. Rappelez-vous aussi que la Bible dit que le Père, le Fils et le Saint-Esprit – tous les trois –
demeurent en nous (2 Corinthiens 6.16 ; Éphésiens 3.17 ; Galates 4.6 ; 1 Corinthiens 6.19). Nous savons qu’ils
demeurent en nous parce que les Écritures nous en informent. Remarquez encore que Christ habite dans
nos cœurs « par la foi » (Éphésiens 3.17). Lisezmaintenant Galates 3.2. Ici nous apprenons que l’Esprit
est reçu «par la prédication de la foi » (ou selon certaines traductions, «par l’écoute de la foi »). Nous sommes
convaincus de la présence du Saint-Esprit de lamêmemanière que nous savons que le Père et le Fils demeurent
en nous. Ce n’est pas par les sentiments ou les expériences personnelles, mais par la foi qui est basée sur les
déclarations de la Bible.

L’Esprit Saint nous instruit et nous guide aumoyende laParole écrite deDieu. Jésuspromit l’Esprit aux apôtres
pour les conduire «dans toute la vérité » (Jean 16.13). La Parole de Dieu est « l’épée de l’Esprit » (Éphé-
siens 6.17). Tout ce que l’Esprit fait pour nous guider et nous instruire se fait à travers la Parole.

Lisez Éphésiens 5.18,19 et Colossiens 3.16. Remarquez les expressions parallèles dans les deux
passages. Là où un passage dit d’être « remplis de l’Esprit», l’autre dit : «que la parole de Christ
habite parmi vous abondamment». Les deux phrases ont le même sens. Une personne est sous
l’influence de l’Esprit quand elle se laisse guider par la Parole.

C’est une erreur dangereuse que de s’attendre à ce que l’Esprit nous instruise ou nous guide par un moyen
autre que la Bible. Les Écritures fournissent tout ce qu’il faut pour que nous soyons accomplis et propres
à toute bonne œuvre (2 Timothée 3.16,17). Quand les gens s’imaginent que l’Esprit les conduit par un
moyen autre que les Écritures, ils finissent par ne plus prêter attention à la Parole de Dieu et même par la
contredire.

Quelle est notre relation avec
le Saint-Esprit à l’ère actuelle?
Comment demeure-t-il en

nous? Comment exerce-t-il son
influence sur notre vie?
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En réfléchissant à l’influence puissante de l’Esprit dans nos vies, nous devrions surtout apprendre un certain
passage – Galates 5.22,23. Le « fruit » de l’Esprit produit dans nos vies est « l’amour, la joie, la paix, » etc. Faites
le contraste avec les versets 19 à 21. L’Esprit nous conduit par les Écritures pour que nous évitions les péchés
de la chair et que nous portions les fruits de l’Esprit. La seule preuve signifiante de l’influence de l’Esprit se
voit dans une vie transformée. Ce n’est pas dans les sentiments, les expériences extatiques, ou les élans
d’émotion ; une vie caractérisée par le fruit de l’Esprit est une indication beaucoup plus sûre de son influence.

1 Corinthiens 6.18-20 révèle une motivation puissante pour nous garder purs. Lorsque nous sommes
conscients, grâce à l’enseignement de la Bible, de la présence du Saint-Esprit en nous, nous reconnaîtrons
combien il est important de nous abstenir de l’impudicité (le péché sexuel) et de tout autre péché qui souille
« le temple du Saint-Esprit ».

«Cher Père, aide-moi à ne jamais oublier la réalité de ta présence. Aide-moi à respecter mon propre corps,
mon être, comme étant le temple de ton Esprit. Garde-moi du péché qui souille. Que mes pensées, mes
paroles et mes actions soient toujours pures à tes yeux.»

JOUR 28
L’Église et les dénominations

Conformément à sa promesse, Jésus a bâti, ou établi,
son Église le premier jour de la Pentecôte après sa mort
et sa résurrection (Matthieu 16.18; Actes 2). Au temps du
Nouveau Testament, il n’y avait qu’une seule Église, et
chaque chrétien en était unmembre. Le seul guide en ce
qui concernait leur foi et leurs pratiques était la Parole

deDieu (2 Jean9; 1Pierre 4.11; 2Timothée3.16,17). (Remarque : l’ÉglisedeJésusn’était pasunedénomination.)

Le Seigneur avait signalé d’avance qu’il y aurait des écarts du plan originel (1 Timothée 4.1; 2 Timothée 4.3,4;
Actes 20.29,30; 2 Thessaloniciens 2.3; etc.).

Le système religieux connu sous le nomde l’Église catholique romaine a évolué à partir de l’apostasie
(l’abandon de la vérité) qui commença à se développer quelques années après le commencement de
l’Église.

Les premières dénominations protestantes ont débuté dans un effort de réformer l’Église catholique.
Bien que plusieurs améliorations par rapport au système catholique aient eu lieu, le protestantisme
produisit à son tour de nombreuses autres erreurs ; il se caractérise par des centaines de divisions,
avec une variété de noms, de doctrines, d’organisations et de formes d’adoration non bibliques. L’écart
le plus important, c’est le fait que les dénominations enseignent rarement le vrai plan du salut.

Les Églises du Christ existent aujourd’hui là où les gens se sont détachés des différentes dénominations afin
de faire retour au modèle de la foi et des pratiques religieuses décrites dans le Nouveau Testament. Nous

Quelle est la différence entre
l’Église du Christ et les diverses

dénominations? Cette leçon décrit
brièvement le développement de
la situation religieuse moderne.
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nous opposons à la création d’organisations religieuses et l’adoption de pratiques qui ne font pas partie du
plan révélé dans la Bible. La vraie Église n’est pas une dénomination (bien que pas mal de personnes mal
renseignées pensent le contraire). Il faut un effort continuel pour persuader les gens de délaisser les religions
non bibliques et d’origine humaine pour se mettre dans la voie enseignée dans la Parole de Dieu.

Ce n’est pas à nous de vouloir juger les cœurs ou les motivations des autres, mais nous pouvons reconnaître
les doctrines et les pratiques qui ne sont pas conformes à l’enseignement de la Bible, et nous devons nous y
opposer. Voir Galates 1.6-9.

Les gens sont tellement habitués à la multitude de dénominations qu’il leur est difficile de comprendre
comment le christianisme non dénominationnel pourrait exister. Ils ont envie de classer l’Église du Christ
comme une dénomination parmi tant d’autres. Mais l’Église du Christ fut établie par Jésus lui-même (Mat-
thieu 16.18). Ce n’est pas une dénomination. Elle n’est ni protestante, ni catholique, ni juive. Son seul credo,
c’est la Bible. Toutes ses doctrines et pratiques sont autorisées par l’Écriture. Là où les gens mettent de côté
les traditions humaines et ne suivent que la Bible seule, là se trouve une vraie Église du Christ.

Parce que l’Église doit être distinctive et ne doit pas faire de compromis avec les erreurs des dénominations,
il n’est pas question de s’engager dans des activités « interdénominationnelles» telles que les associations de
ministres, les croisades conjointes, etc. Ceci est par désir d’être fidèle aux principes du Nouveau Testament.

Lemouvement pour restaurer l’Église du Nouveau Testament a parfois subi du tort à cause de ceux qui étaient
dans l’Église, mais qui militaient en faveur de doctrines et de pratiques non bibliques. Par exemple, il y eut
ceux qui décidèrent d’introduire les instruments de musique dans le culte et qui provoquèrent ainsi une
division. Aujourd’hui, ceux qui furent à l’origine de cette séparation par le changement dans l’adoration sont
connuspar les appellations «Église chrétienne»ou «Disciples duChrist» (bienquequelques-unes s’identifient
encore par le nom «Églises du Christ »). Une autre faction s’est créée quand certaines assemblées insistèrent
sur le nombre de récipients à employer pour servir le vin lors du repas du Seigneur ; elles ne reconnaissent
pas que le vin symbolise simplement le sang du Christ, que ce vin se trouve dans un verre ou plusieurs verres,
et que la Bible n’attache pas de sens symbolique au récipient. Au lieu de laisser à chaque assemblée la liberté
de décider comment servir le repas, certaines d’entre elles coupèrent les relations avec les assemblées qui
employaient plus d’une coupe. Malheureusement, le diable continue de promouvoir l’apostasie, et même
quand les pratiques ou les doctrines ne sont pas contraires à la Bible, il arrive à semer la division. Nous devons
être vigilants pour résister à tous les vrais écarts de la doctrine biblique. Même au temps des apôtres, il fallait
combattre le problème de la division. Mais ceux qui voulaient rester fidèles continuèrent à suivre la Parole de
Dieu, malgré le fait que certains provoquaient les divisions, soit en enseignant de fausses doctrines, soit en
ayant de mauvaises attitudes.

Priez pour des gens qui sont impliqués dans l’erreur propagée par les dénominations. Priez pour qu’ils
arrivent à accepter la vérité. Priez pour savoir comment leur parler. Priez pour la croissance de l’Église
du Seigneur et la défaite de tout ce qui est faux.
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JOUR 29
Seule la vérité est vraie

La société a l’habitude de considérer la «vérité» reli-
gieuse comme étant subjective. En d’autres mots, le
monde pense que, lorsqu’il s’agit de questions de reli-
gion, une idée est «vraie» si une personne pense sincè-
rement qu’elle est vraie. Une telle façon de raisonner ne
reconnaît pas le fait que la Parole de Dieu est la vérité,

et que tout ce qui est en conflit avec elle doit être faux. En Jean 17.17 Jésus dit à Dieu : «Ta parole est la vérité»,
et Romains 3.4 déclare : «Que Dieu, au contraire, soit reconnu pour vrai, et tout homme pour menteur. »

Le bon sens devrait suffire pour faire comprendre à quiconque que l’approche subjective est erronée.
Nous savons qu’en matière de mathématiques, par exemple, la vérité est absolue. Deux et deux ne
font pas trois, même si quelqu’un le croit sincèrement. C’est pareil dans d’autres domaines de connais-
sance. Des individus peuvent croire sincèrement que telle chose est vraie, alors qu’elle est fausse ;
leur sincérité ne change pas les faits. La Bible nous rappelle : «Telle voie paraît droite à un homme,
mais son issue, c’est la voie de la mort» (Proverbes 14.12).

Certains disent communément que « la vérité est relative». On entend dire par là que nous devons évaluer
la validité d’un enseignement biblique en fonction des circonstances actuelles. Ils prétendent que ce qui
était juste dans l’antiquité peut ne pas être juste dans les temps modernes. Une telle rationalisation ne tient
pas compte du fait que la Bible nous vient du Dieu éternel et omniscient. Ni Dieu ni sa vérité ne change. «À
toujours, ô Éternel, ta parole subsiste dans les cieux» (Psaume 119.89).

Quand vous êtes devenu chrétien, vous avez accepté que le Seigneur règne sur votre cœur et votre vie. Bien
que nous continuions à grandir en compréhension, nous devons toujours avoir la disposition d’accepter sans
réserve tout cequ’enseigne le livre deDieu. Voici la seule approche à employer quandon cherche àdéterminer
ce qui est vrai et juste, et elle est toute simple : demandez ce qu’enseigne la Bible.

Les gens nous accusent parfois d’être arrogants lorsque nous prétendons qu’il y a une seule voie qui
soit la bonne. Il faut souligner, pourtant, que nous ne disons pas que notre voie est la bonne ou que
nos opinions sont les seules qui soient valables. Au contraire, nous affirmons que la voie de Dieu
est juste, que sa vérité est absolue et que la Bible est le seul moyen par lequel on peut découvrir ses
pensées et ses voies. Lire Ésaïe 55.8,9.

La différence fondamentale en ce qui concerne notre approche aux questions telles que l’utilisation d’instru-
ments demusique dans le culte, l’observance du repas du Seigneur tous les dimanches, etc., c’est que nous
croyons que seules les saintes Écritures font autorité. Nous croyons que le livre de Dieu représente l’unique
guide acceptable. Lire 2 Timothée 3.16,17. Si nous voyons que Dieu nous a donné un modèle parfait pour la
religion et la vie, nous verrons aussi que toute doctrine ou pratique qui y ajoute ou en enlève ou qui le modifie
de quelque manière que ce soit constitue un éloignement de la voie de la vérité. À cet égard il faut étudier
avec attention Apocalypse 22.18,19; Deutéronome 4.2; Galates 1.6-9 et 2 Jean 9.

Il y a bien longtemps, l’homme sage (Salomon) dit : «Acquiers la vérité , et ne la vends pas» (Proverbes
23.23). C’est parce que les Juifs de Bérée désiraient «acquérir la vérité» qu’ils examinaient les Écritures

Rien n’est plus essentiel pour notre
foi que de reconnaître qu’il existe un
ensemble de vérités objectives et

que la seule vérité absolue s’apprend
uniquement dans la Bible.
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(Actes 17.11). Cherchez en toutes choses à savoir ce qu’en dit l’Éternel, et lorsque vous avez appris la vérité
de Dieu, ne l’abandonnez jamais.

Le monde vous bombardera continuellement d’assertions ayant pour objectif d’ébranler votre foi en la
vérité. L’étude personnelle et la prière vous en donneront une protection nécessaire. Continuez de vous
répéter : «Je sais que la Parole de Dieu a raison.»

JOUR 30
Faire face au découragement
Il n’est pas rare que le chrétien passe par des temps de
découragement. Il n’est pas raisonnable de penser que
tout peut aller bien tout le temps.Même les chrétiens les
plus forts connaîtront des moments où les déceptions
et les fardeaux de la vie sont difficiles à supporter. Il est
possible qu’ils ne le fassent pas voir aux autres, mais
leur découragement est tout de même réel.

Le découragement peut venir de problèmes qui se posent dans le foyer, à l’école, au travail, avec des amis,
etc. Les chrétiens ne sont pas à l’abri de problèmes financiers, problèmes familiaux, problèmes profession-
nels, et les nombreux autres problèmes qui se présentent dans la vie. Même des couples chrétiens ont parfois
des difficultés ! Les membres de nos familles ne se comportent pas toujours comme nous l’aurions souhaité.
La maladie peut décourager.

Le découragement peut aussi venir des déceptions liées à notre service au Christ. D’autres membres de
l’Église semblent parfois être hypocrites dans leur conduite. Il se peut que, comme vous, ils se battent contre
les intrusions de Satan dans leurs vies. Des frères et sœurs ne font pas toujours comme nous pensons qu’ils
devraient faire. Et puis, il y a aussi les déceptions que nous pouvons éprouver dans nos efforts de conduire
d’autres au Christ. Il se peut que vos efforts n’aient pas réussi, après que vous avez travaillé et prié avec ardeur
pour gagner quelqu’un que vous aimez. Satan peut se servir de ce genre de découragement pour vous tenter.

Il est, d’ailleurs, tout à fait possible d’être déçude soi-même. Peut-être que vous n’avez pas grandi en connais-
sance aussi rapidement que vous pensiez faire. Ou bien vous avez du mal à vaincre une certaine faiblesse.
Certes, vous devriez être déçu de vous-même si vos échecs sont dus au péché. Mais même là, il ne faut pas
permettre à de tels échecs de vous pousser à renoncer à l’effort de servir le Seigneur. Il faut plutôt demander
pardon et vous décider à ne jamais arrêter de vivre pour Dieu.

Nous avons « les promesses les plus précieuses et les plus grandes» (2 Pierre 1.4) de la part de Dieu pour nous
aider à surmonter le découragement. Lisez les passages suivants et rappelez-vous ces promesses.

Romains 8.28. Ce verset ne dit pas que tout ce qui arrive est bon, mais que toutes choses concourent
à notre bien .

Le diable veut vous faire quitter
l’Église, ou aumoins réduire votre
engagement envers Dieu. S’il
n’arrive pas à vous pousser à
commettre du péché flagrant, il

essaiera peut-être de vous détruire
au moyen du découragement.
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Philippiens 4.6,7. «Ne vous inquiétez de rien » signifie que nous ne devrions pas céder à l’inquié-
tude. Nous devrions plutôt prier au sujet de nos problèmes. Dieu nous donnera de la paix qui nous
supportera jusqu’à la fin de nos troubles.

1 Corinthiens 15.58. Si nous ne relâchons pas, nous pouvons être sûrs que nos efforts ne seront pas
en vain.

Galates 6.9. Ce verset nous dit de ne pas nous lasser de faire du bien, même quand cela paraît dur.
Nous pouvons ressentir le découragement à présent, mais «nous moissonnerons au temps
convenable, si nous ne nous relâchons pas».

1 Corinthiens 10.13. Bien que vous ayez parfois l’impression que vos fardeaux sont particulièrement
lourds, rappelez-vous que de telles choses sont communes à tous les hommes. D’autres aussi ont des
fardeaux. Mais en tant que chrétiens, nous avons cette promesse précieuse : Dieu ne permettra pas
que nous soyons tentés au-delà de nos forces.

Ces passages nous exhortent à ne jamais nous laisser décourager au point de ne plus rester fidèles envers
Dieu. Nous devrions, au contraire, faire sa volonté et avoir confiance qu’il nous aidera à traverser l’épreuve.

Lorsque vous êtes découragé, dites honnêtement à Dieu ce que vous ressentez. Exprimez en paroles vos
sentiments. Énumérez ensuite les nombreuses choses pour lesquelles vous êtes reconnaissant. Dieu est
content de vous à cause de la décision que vous avez prise de devenir son enfant et aussi à cause du progrès
que vous avez fait. Cela lui fait plaisir de voir que vous cherchez encore à grandir et à être meilleur.

JOUR 31
La tragédie suprême

De nombreux passages décrivent la fin de ceux qui
rechutent, mais ces textes suffisent pour nous montrer
combien il est terrible d’abandonner la bonne voie. Lisez
chacun avec soin.

Jean 15.4-6. Ces versets font partie d’une illustration
employée par Jésus. Tout comme une branche (le sar-
ment) doit rester attachée au tronc (le cep), ainsi chaque
chrétien doit demeurer en Christ. Le fait de porter du
fruit est une preuve que « le sarment» demeure toujours
attaché «au cep». Remarquez-en les conséquences au
verset 6.

Hébreux 10.26-31. Le péché volontaire mentionné au verset 26 se réfère à la décision délibérée
d’abandonner le Christ et son Église. Quand on fait cela, on se prive du seul sacrifice pour les péchés

Si vous rechutiez (c’est-à-dire que
vous abandonniez l’Église pour
retourner dans votre ancienne

manière de vivre et/ou votre ancienne
religion – pour reprendre le péché et
la désobéissance), quelle serait votre
condition? Pour vous protéger contre
les pressions et les tentations, vous
devez connaître les conséquences

terrifiantes de l’apostasie.



et l’on ne peut plus espérer être sauvé (à moins qu’on se repente). Les versets 28-31 montrent que
le fait d’être perdu éternellement est plus grave (un «pire châtiment») que le fait d’être mis à mort
sans miséricorde.

2 Pierre 2.20-22. Il est indéniable que lorsque celui qui a été chrétien abandonne le Christ, son Église
et sa vérité, il se met dans une situation pire que celle d’un païen qui n’a jamais connu le Seigneur.
Les illustrations du chien et de la truie au verset 22 soulignent la laideur d’un retour en
arrière dans le péché.

Ondemandaune fois àun frère enChrist : «Si jamais vousquittiez l’ÉgliseduChrist, où iriez-vous?» Il répondit :
«En enfer ! » Soit la Bible a raison soit elle a tort. Dieu ne ment pas. Il n’y a pas d’exception à ce que la Bible
dit sur la nécessité de la fidélité dans l’Église du Christ, de l’attachement à la vérité et de la pureté de cœur et
de vie. Les excuses et l’autojustification n’y peuvent rien. Si les gens se détournent de Dieu, les conséquences
seront épouvantables.

Quand un membre de l’Église retourne dans le péché volontaire et cesse d’être fidèle, le reste de l’Église
doit s’éloigner de lui.

Prêtez attention aux instructions de Paul à ce sujet en 2 Thessaloniciens 3.6,14,15. Lisez également
1 Corinthiens 5.1-13, où il traite spécifiquement le cas d’un frère qui vivait dans l’immoralité sexuelle.

Lorsqu’une personne ne peut plus être en communion avec le peuple de Dieu, elle n’est plus en communion
avec Dieu. Un tel chrétien n’a plus d’espérance jusqu’à ce qu’il se repente et se remette dans la bonne voie.
Mourir alors qu’on est dans un état d’infidélité, c’est être perdu pour toujours.

Vous vous dites peut-être que vous ne pourriez jamais tourner le dos au Christ et à son Église. Cela devrait
certainement être votre intention et votre prière à Dieu. Mais souvenez-vous de 1 Corinthiens 10.12, qui dit :
«Ainsi donc, que celui qui croit être debout prenne garde de tomber !» Il ne faut jamais oublier qu’une
telle possibilité existe. Soyez donc sur vos gardes contre les tentations, le découragement et tout ce qui
pourrait affaiblir votre amour et votre fidélité.

Si vous ressentez la moindre tentation de retourner dans votre ancienne vie, ressaisissez-vous tout de
suite. Quand vous êtes en train de parler avec Dieu, le diable ne vous «parlera» pas.

JOUR 32
Questions morales
L’avortement est un péché parce qu’il s’agit de prendre
une vie humaine. Ceux qui soutiennent l’avortement
disent qu’une femme enceinte a un droit à l’avortement
parce que «c’est son corps à elle». Mais ce n’est pas vrai.
L’enfant qu’elle porte est une autre personne, et elle n’a
aucun droit de la détruire. Bien que l’avortement soit
légalement permis par la loi dans beaucoup de pays,

Les questions morales ne se décident
pas par les attitudes dumonde, mais
par l’enseignement de la Parole de

Dieu. Il y a des choses que le monde a
tendance à accepter, mais qui sont
contraires à la moralité et la religion

enseignées dans la Bible.
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Dieu dit toujours : «Tu ne commettras pas de meurtre» (Jacques 2.11). (Voir aussi Exode 21.22,23; Genèse
9.6; Jérémie 1.5; 1 Corinthiens 6.19.)

L’usage récréatif de drogues, qu’elles soient qualifiées de «douces» ou de «dures», ainsi que demédicaments
détournés de leur usage prescrit, est condamné par lemême principe qui nous apprend à nous abstenir de
boissons alcoolisées. Si le cannabis oumême l’héroïne étaient légalisés dans un pays, le chrétien n’aurait
quand même pas le droit de les utiliser, car il ne doit pas «s’enivrer» (Éphésiens 5.18), mais plutôt rester sobre
afin de veiller sur ses pensées, ses paroles et ses actes. (Voir aussi Romains 13.12,13; 1 Corinthiens 6.10; 1 Pierre
5.8; etc.)

Les conventions sociales acceptent souvent les jeux de hasard et les loteries, mais ils sont contraires à
plusieurs principes bibliques. La participation à ces activités est presque toujours motivée par un esprit de
convoitise (voir Luc 12.15; 1 Timothée 6.9,10). On en profite seulement aux dépens des autres. On cherche
à gagner sans donner en échange quelque chose de valeur plus ou moins égale. Ceux qui jouent et perdent
font souvent souffrir leurs propres familles. La probabilité de gagner sur un ticket de loterie est peut-être
d’un sur dixmille. Loin d’être un risque calculé ayant de bonnes chances pour rapporter beaucoup, il s’agit
presque d’une certitude que l’on perdra son argent, ou plutôt l’argent de Dieu qu’il nous a confié.

La pornographie, que ce soit dans les livres, les magazines, les films ou sur l’Internet, est défendue par des
passages tels queMatthieu 5.28; 1 Pierre 2.11; et Colossiens 3.5. Cequi produit des pensées impures ou suscite
des désirs pécheurs, que ce soit aumoyendeparoles oud’images, est néfaste et immoral. Les scènes risquées,
voire sexuellement explicites, se multiplient sur nos écrans, surtout par l’Internet, et le chrétien doit prendre
au sérieux le danger qu’ils représentent.

Les paroles grossières s’entendent de plus en plus fréquemment, mais les chrétiens doivent veiller sur leur
langage. Toute expression qui emploie le nom de Dieu ou de Christ en vain est mal (Exode 20.7). Voilà ce qui
explique la déclaration si forte de Jésus en Matthieu 5.33-37 contre la pratique de jurer. Un chrétien ne doit
pas employer des jurons comme «NomdeDieu !» ou s’exclamer «Ô Seigneur ! » ou «Jésus-Christ ! » simplement
pour exprimer une émotion forte, comme la surprise ou la colère. Il y a aussi des mots et des expressions qui
ne profanent pas forcément le nom de Dieu, mais qui sont grossiers ou contraires à la bienséance, des mots
comme foutre,merde, putain, salaud et bien d’autres qu’on avait peut-être l’habitude de prononcer lorsqu’on
était encore dans le monde. Il faut bannir le langage sale. (Lire Éphésiens 4.29; 5.5; Colossiens 3.8.)

Ladanse.Toutes les formesdedansene sontpas forcémentmauvaises,mais il faut reconnaître quebeaucoup
de danses servent à éveiller les désirs sexuels. Lorsque des personnes qui ne sont pas mariées l’une à l’autre
s’engagent ensemble dans des dansesmodernes, telles que l’on voit dans les boîtes de nuit ou à la télé, il est
plus que probable que des pensées impures s’introduisent dans leurs cœurs. La lascivité, ou sensualité,
consiste souvent, en effet, à faire ce qui éveille les désirs sexuels. (Voir Galates 5.19-21.)

L’homosexualité est clairement condamnée dans la Parole de Dieu (1 Corinthiens 6.9; Romains 1.24,27;
Lévitique 18.22). Une réalité tragique dumonde de nos jours est la campagne continuelle de normaliser toutes
les perversions sexuelles.

Les sociétés secrètes sont nombreuses et d’une grande variété. Certaines sont d’un caractère religieux. Elles
ont des doctrines et des cérémonies qui ne sont pas soutenues par la Bible, bien qu’elles prétendent que leur
base est biblique. Il y a des gens qui lesmettent à la place de l’Église pour y trouver la communion fraternelle
ou pour pratiquer des œuvres charitables, mais il faut plutôt consacrer nos talents, nos moyens et notre



énergie à l’avancement du royaume de Dieu plutôt qu’à des institutions d’origine humaine. D’ailleurs, il faut
se méfier de toute organisation étrangère à la Bible qui enseigne des serments secrets et des rites religieux,
qui demande une loyauté extrême de la part de ses membres, ou qui promet des avantages spirituels ou
éternels.

Priez-vous que vous ne participerez à rien de pécheur et que vous haïrez toutes formes de mal de la même
manière que Dieu les hait?

JOUR 33
D’autres pensées sur la récréation et les
divertissements
Pour commencer, nous reconnaissons tous qu’une
mesure de récréation saine est utile au corps et à l’esprit.
Les chrétiens ne sont pas des gens qui ne se détendent
pas ou qui ne s’amusent jamais. Des activités qui sont
innocentes et qui contribuent à la santé physique et
mentale ont bien leur place dans le programme du
chrétien.

Nous vivons, cependant, au milieu d’une société obsédée par la récréation. On considère le week-end comme
une occasion de faire rentrer dans son emploi de temps 48 heures d’amusement. Le dimanche (le jour du
Seigneur) serait un jour pour regarder du sport à la télé, faire un tour dans les montagnes ou à la plage, faire
des visites, etc. Même certains qui se disent chrétiens n’hésitent pas à abandonner le culte pour s’amuser.
Nous devons nousméfier de l’attitude qui fait de la récréation et du plaisir le but principal de la vie. Lorsqu’on
s’intéresse plus à ces choses et qu’on y consacre plus d’argent et de temps qu’à l’adoration, l’étude biblique,
la prière, l’évangélisation, etc., c’est qu’on a perdu le bon équilibre dans sa vie.

Quand il est question des divertissements, vous devez comprendre qu’il y a peu dans l’industrie du spectacle
et des loisirs qui vise l’améliorationde la vie des gens. Les films, par exemple, sont remplis de langage grossier,
de sensualité et de la propagande antichrétienne. Il n’est pas rare d’entendre profaner le saint nom de Dieu.
Et cela ne se limite pas, bien sûr, aux théâtres. C’est la même chose à la télé. Un chrétien doit être prudent
dans ce qu’il regarde.

Mais quelqu’un dira : «Je suis exposé à toutes ces choses tous les jours de la semaine au travail. » Cela
peut être vrai. Mais vous ne donnez pas de votre argent aux collègues de travail pour qu’ils disent des
grossièretés dans votre présence. Mais c’est exactement ce que vous faites lorsque vous choisissez
ou payez pour entendre des acteurs vulgaires sur l’écran. Vous n’avez souvent pas de choix en ce qui
concerne les choses auxquelles vous êtes exposé au travail et dans la société, mais c’est à vous de
choisir de quelle manière vous allez vous divertir.

Il est tragique que le péché soit si populaire dans le spectacle aujourd’hui au point qu’il soit devenu une
banalité. Les chrétiens sont tentés d’y participer parce que tout lemonde le fait. En Exode 23.2 nous trouvons

Ce qui est normal dans la société en
général n’est pas toujours acceptable
dans la vie du chrétien. Un domaine où
cela est évident, c’est le domaine des
divertissements et de la récréation.

48



49

ce principe : «Tu ne suivras pas la multitude pour faire le mal. » Lisez Romains 12.2 et voyez que nous ne
devons pas nous conformer au monde. Personne ne peut dresser pour vous une liste exhaustive de toutes
les choses que vouspouvez ounepouvez pas faire. Vous avez à appliquer des principes bibliques dans chaque
décision. Voici quelques passages qui pourraient vous aider à prendre les bonnes décisions pour ce qui est
de la récréation et les divertissements.

PENSÉE PRINCIPALE

1 Timothée 4.8
Éphésiens 5.11
Philippiens 4.8
Matthieu 5.27,28
2 Timothée 2.22
1 Jean 2.15-17
Éphésiens 4.17-19

Voici une bonne règle à suivre : en cas de doute, abstenez-vous ! Nous devons aussi prier pour que Dieu nous
aide à être toujours conscients de la présence du Christ. Nous ne devrions faire que les choses que nous
serions heureux de faire s’il était présent avec nous.

La raison d’être de votre vie n’est pas de vous amuser. Priez pour que vous puissiez ne poursuivre que ce
qui est pur et innocent, et que vous puissiez garder le bon équilibre et ne pas exagérer dans ce domaine.

JOUR 34
Garder la bonne perspective

La Bible n’enseigne pas que nous ne pouvons pas, en
tant que chrétiens, avoir des relations familiales et
sociales et participer aux activités ordinaires liées au
travail, à la récréation, à l’école, etc. Mais nous devons

toujours mettre le Christ en premier et tout le reste après.

Trop souvent les gens ne comprennent pas la sorte de sacrifice de soi et le dévouement nécessaires pour
être un vrai disciple de Christ. Si vous ne comprenez pas ceci, vous deviendrez facilement « tiède »
(Apocalypse 3.16). Cela veut dire qu’on est indifférent à l’égard des devoirs et des privilèges du service au
Christ.

Lisez les passages suivants et réfléchissez à la manière dont ils s’appliquent à vous. Rappelez-vous qu’il ne
s’agit pas d’une simple théorie, mais de quelque chose qu’il faut mettre en pratique dans votre vie.

Matthieu 6.24-33. («Mamon» se réfère à la richesse, aux biens de ce monde.) Il arrive parfois qu’une
personne veuille bien mener une vie chrétienne jusqu’à ce qu’elle tombe sur une occasion de gagner

Pour le chrétien fidèle, la chose
la plus importante dans la vie,

c’est de servir le Christ.



plus d’argent en faisant un compromis sur ses principes chrétiens. (Voir 1 Timothée 6.9,10.) Votre
loyauté peut-elle se partager entre Dieu et lemonde? Y a-t-il quoi que ce soit dans cemonde qui
soit plus important que le royaume de Dieu?

Marc 10.17-22. Jésus connaissait le cœur de cet homme. Il savait ce que cet homme aimait le plus.
Si le Seigneur vous exigeait la même chose, quelle serait votre décision? L’idée n’est pas que c’est un
péché que de posséder des biens, mais il ne faut pas qu’ils soient plus importants pour nous que le
besoin de plaire au Christ.

Luc 9.23-26. Lequel est plus important : le Christ ou la sécurité physique? Qu’arrivera-t-il à ceux qui
ont honte de Jésus?

Philippiens 3.4-8. Si vous connaissez l’histoire de la conversion de Paul (Actes 9.1-8; 22.1-16; Galates
1.13,14), vous pourrez mieux apprécier ces versets. Paul se réfère à la prééminence dont il avait joui
dans sa nation et sa religion précédente. Mais il accepta de tout perdre afin de suivre le Christ.
Prêtez une attention particulière aux versets 7 et 8.

Il faut reconnaître qu’au fur et à mesure que vous croissez spirituellement, vous serez plus fort et mieux
préparé pour faire les bons choix dans la vie. Dieu ne permettra pas que vous soyez chargé d’un fardeau plus
lourd que ce que vous êtes capable de porter. Mais vous devez vous rendre compte que le Seigneur s’attend
à occuper la première place dans votre vie.

Il arrive parfois qu’une personne se débrouille assez bien en tant que chrétien, jusqu’à ce qu’il y ait un
changement important dans ses circonstances, tel que le fait de terminer ses études, de se fiancer, de changer
de profession, de déménager dans une autre ville, etc. Lorsque de nouvelles circonstances se développent,
on peut être engagés dans de nouveaux intérêts au point de négliger les choses spirituelles. Pour éviter cela,
il faut reconnaître que ce danger existe (voir 1 Corinthiens 10.12) et étudier, prier et vivre de manière à
développer la force spirituelle durable et la maturité.

D’autres personnes demanderont peut-être que nous nous souvenions d’elles dans nos prières. Si nous
acceptons de prier pour elles, nous ne devrions pas oublier ou négliger de le faire. Gardez une liste mentale
ou même écrite de personnes pour qui vous avez besoin de prier.

JOUR 35
La modestie et la bienséance
Dans 1 Timothée 2.9,10, il est dit que les femmes doivent
être vêtues d’une manière décente . Cela
veut dire qu’une femme chrétienne devrait s’habiller de
telle manière qu’elle ne s’attire pas de l’attention dépla-
cée. Si un habit, une parure ou une coiffure donnent
l’impression aux autres qu’une femme a une mentalité
mondaine, elle ne s’habille pas avec modestie. Des
instructions similaires se trouvent en 1 Pierre 3.3,4.

Les chrétiens, hommes et femmes,
devraient prendre en compte la
modestie et la bienséance quand
ils choisissent ce qu’ils porteront

devant les autres. Dans ce domaine,
comme dans tous les autres, nous
devrions vouloir plaire à Dieu et

non pas aumonde.
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Les femmes chrétiennes doivent éviter les modes extrêmes du monde, qui prisent les styles coûteux et
extravagants.

Ces passages n’enseignent pas, pourtant, qu’une femme ne peut jamais porter de bijoux ou d’autres
accessoires, ou qu’elle ne doit même pas se coiffer. Ils soulignent plutôt qu’un cœur pur et une conduite
pieuse sont plus importants qu’une apparence sophistiquée. Lorsqu’une femme chrétienne a la bonne atti-
tude dans son cœur, elle aura envie de se vêtir de telle façon qu’on reconnaîtra en elle une personne pure,
pieuse et sensée.

De notre temps une autre sorte d’immodestie est devenue monnaie courante. C’est le fait de porter
des vêtements (ou de ne pas en porter) dans le but d’exciter les mauvais désirs et les pensées sen-
suelles. Il est bien connu que le port d’habits qui ne cachent rien attire les regards impurs. Jésusmet
les hommes en garde contre le péché de regarder une femme pour la convoiter (Matthieu
5.28), mais les femmes, quant à elles, doivent éviter une apparence qui excite la convoitise. Peut-on
douter que les mini-jupes, les jeans serrés, les chemises décolletées qui laissent voir la poitrine, etc.,
ne conviennent pas à «des femmes qui font profession de servir Dieu» (1 Timothée 2.10)?

Il est triste que la société soit devenue si débauchée dans ses mœurs que des femmes n’aient pas
honte de s’exposer enpublic. Les chrétiens, cependant, doivent reconnaître qu’ils sont appelés à vivre
selon un autre standard. Le Seigneur ordonne de s’habiller avec modestie.

Bien que ces passages s’adressent surtout aux femmes chrétiennes, il ne faut pas penser que les mêmes
principes ne s’appliquent pas aux hommes aussi. Les hommes qui se présentent en public sans chemise ou
en portant des shorts qui ne les couvrent qu’à peine ne s’habillent pas avec modestie. Le fait que tant de
personnesdans lemonde se comportent avec très peudedignité n’est pas une raisonpour laquelle le chrétien
ferait de même.

En réfléchissant à lameilleure façondenoushabiller, il faut tenir compte aussi de la bienséance. Labienséance
se réfère à ce qui est convenable ou approprié pour l’occasion en question. Certaines choses ne sont pas
pécheresses en soi, mais elles ne conviennent pas à certaines situations. Par exemple, ce ne serait pas un
péché que de s’habiller comme clown pour aller à une fête costumée,mais il ne serait pas approprié de porter
le même costume au culte. L’assemblée d’adoration est une occasion solennelle. Des habits appropriés sur
le terrain de tennis ou lors d’un pique-nique pourraient ne pas convenir au culte. Il n’y a pas de règles précises
pour définir «s’habiller correctement» pour ce qui concerne les réunions de l’Église,mais le chrétien prévenant
cherchera à porter, selon ses moyens, ce qui est bienséant et ne provoquera pas de réactions négatives.

À cause des tendances et des modes de la société, les parents chrétiens ont une responsabilité spéciale
d’enseigner et de superviser leurs enfants dans ce domaine. Il faut expliquer les principes de la modestie. Il
est du devoir des parents de mettre en place des règles auxquelles leurs fils et leurs filles se conformeront. Il
n’est pas nécessaire que les jeunes aient uneapparence «bizarre» à causede leur habillement,mais ils doivent
apprendre la modestie.

La Bible nous apprend à prier pour les autorités civiles. Nous devrions prier pour que les responsables du
gouvernement soutiennent la bonne moralité et la décence. Nous devrions prier pour un retour national
à la moralité chrétienne.



JOUR 36
Des promesses merveilleuses
Lisez 1 Jean 1.6–2.6. Après avoir lu ces versets avec soin,
reprenez-les pour voir les vérités suivantes dans chaque
verset.

Verset 6. «Marcher » se réfère à la manière de
vivre.Marcherdans les ténèbres veutdire
vivre sans être guidé par la lumière de la Parole
de Dieu. L’hypocrite – celui qui prétend être en
communion avec Dieu alors qu’il vit délibérément dans le péché – est un menteur.

Verset 7. Qu’est-ce que Jean veut dire par «marcher dans la lumière»? Il veut dire mener la sorte de
vie qui est conforme aux commandements de Dieu (comparer avec Psaume 119.105). Lorsque nous
vivons selon l’enseignement de la Parole de Dieu, nous sommes en communion avec lui et le sang
de Christ nous purifie de tout péché. Remarquez que «marcher dans la lumière» ne signifie pas la
perfection ou l’absence totale de péché, parce que dans ce cas-là, il n’y aurait pas de péché à purifier
par le sang. Ainsi, nous comprenons qu’une personne peut mener une vie chrétienne («marcher dans
la lumière»), bien qu’elle commette parfois du péché par ignorance ou par faiblesse.

Verset 8,10. Il se trouve que nous péchons tous. Personne ne vit totalement au-dessus du
péché. Tant que nous serons dans ce corps, nous aurons des faiblesses et des défauts. En ceci vous
n’êtes pas différent de tout autre chrétien. C’est cette réalité qui fait que le sang du Christ nous est si
indispensable. Nous avons constamment besoin du pardon qu’il donne.

Verset 9. Ce verset nous dit ce que nous devons faire quand nous avons commis des péchés. Nous
devons les confesser . Rappelez-vous qu’un pécheur qui n’est pas chrétien doit être baptisé
pour le pardonde ses péchés.Mais après le baptême, vous recevez le pardon en confessant les péchés
et non en vous faisant baptiser à nouveau. Confesser les péchés veut dire qu’on les avoue avec une
attitude de pénitence (c’est-à-dire qu’on s’en repent), et qu’on demande pardon. Notez que Dieu est
certain de pardonner nos péchés lorsque nous les confessons.

Verset 1. Jean n’a pourtant pas écrit ces choses pour nous amener à penser que le péché n’a pas
d’importance. Au contraire, il dit : «Je vous écris ces choses afin que vous ne péchiez point. » Vous
devez avoir l’ambition de vaincre le péché. Personne qui marche dans la lumière ne veut commettre
du péché. Celui qui pense pouvoir se permettre de pécher maintenant en se disant qu’il peut
facilement obtenir le pardon plus tard ne comprend pas vraiment ce que c’est que de marcher
dans la lumière.

Versets 1,2.Néanmoins, quand nous sommes faibles, quand nous n’arrivons pas à faire le bien, nous
savons que Jésus est mort pour nous sauver. Dieu veut toujours pardonner à ses enfants qui se
repentent.

Versets 3-6. Ce qui nous permet de savoir que nous avons une bonne relation avec Dieu, c’est le fait
d’obéir à ses commandements. Bien que nous reconnaissions que notre obéissance est imparfaite,

Il n’est pas rare qu’un chrétien
soit inquiet ou même dans la peur
concernant les faiblesses dans sa
vie. Cette leçon considère un

merveilleux passage biblique qui
peut nous aider à voir comment
Dieu pardonne nos imperfections.
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nous pouvons toujours savoir si nous avons délaissé les actes délibérés de péché, si nous avons été
baptisés, si nous adorons fidèlement, etc.

Un résumé simple de l’assurance quenous donnent ces versets pourrait s’exprimer de cette façon : Vous savez
que vous êtes devenu chrétien. Vous vous efforcez demener une vie chrétienne. Vous savez que vous échouez
souvent dans ce domaine. Mais vous confessez vos péchés à Dieu, et vous savez qu’il vous pardonne. Ainsi,
par la grâce de Dieu et le pouvoir purificateur du sang de Jésus, vous savez que vous êtes un enfant de Dieu
en route pour le ciel.

Les expressions de gratitude doivent toujours figurer dans la prière. Il est bon d’être prudent à l’égard
des dangers du péché, mais il ne faut pas que la peur de l’échec soit pour vous un fardeau pesant. Soyez
assuré du pardon parfait et soyez-en reconnaissant.

JOUR 37
La confession des péchés

Par ignorance ou par faiblesse, vous commettrez des
péchés. Vouspouvez grandir en forcepourmieux résister
à la tentation, mais dans cette vie vous n’arriverez pas
au point où vous ne péchez jamais. En tant que chrétien
qui marche dans la lumière, vous avez pourtant l’assu-
rance du pardon (1 Jean 1.7).

Dans 1 Jean 1.9 nous lisons qu’il faut confesser nos péchés. Ce verset se réfère au fait de confesser
les péchés à Dieu. Chaque fois que nous nous rendons compte que nous avons fait du mal, nous devons
nous repentir sincèrement et le confesser à Dieu. (N’oubliez pas que c’est le moyen par lequel celui qui est
déjà chrétien obtient le pardon. Un pécheur qui n’est jamais devenu chrétien doit se faire baptiser en Christ
avant de jouir de ce privilège.)

Mais quand faut-il confesser son péché à un autre être humain? Jacques 5.16 dit de confesser nos péchés
les uns aux autres. Quand et jusqu’à quel point cela est-il nécessaire?

Reconnaissez d’abord que lemot «confesser» n’implique pas forcément l’idée de révéler des péchés
aux autres, mais plutôt le fait de les reconnaître. Certains ont pensé qu’il s’agit de révéler même les
pensées les plus intimes de son cœur, mais ce n’est pas là le sens du mot.

Nous devrions confesser aux autres les choses qui les concernent et les choses pour lesquelles nous
avons besoin de leur aide. Si, par exemple, vous faites quelque chose qui nuit à une autre personne,
vous devriez le lui confesser.

Il y a des péchés qui sont si bien connus aux autres qu’il est nécessaire de faire une confession à toute
l’Église. Puisque «tout le monde» sait que vous avez commis le péché, tout le monde a besoin de
savoir que vous vous en repentez.

Que dire de la confession des
péchés? Vous avez peut-être vu
un chrétien répondre à l’appel à
la fin d’un sermon pour confesser
un péché. Quand est-ce qu’il est

nécessaire de faire ainsi?



Dans beaucoup d’assemblées locales, on a l’habitude suivante : celui qui prêche lance un appel à la fin de
son message pour inviter ceux qui voudraient se faire baptiser ou demander des prières à se manifester.
Toute l’assemblée se lève pour chanter, et ceux qui souhaitent répondre à l’appel se dirigent vers l’avant de
la salle. Ceux qui sont déjà chrétiens le font généralement pour confesser des péchés. La personne peut
confesser son péché à celui qui préside (surtout dans le cas d’une femme), et celui-ci à son tour communique
la confession à l’Église ; mais parfois un frère s’adresse directement à l’Église pour dire son péché. Bien sûr,
il existe d’autres manières de faire connaître une confession (une lettre, une annonce, etc.), et aller devant
l’Église alors que l’assemblée chante un cantique d’encouragement n’est pas la seule façon de faire. C’est
quand même une méthode qui est généralement pratique.

Il y a deux extrêmes à éviter en ce qui concerne la confession publique des péchés. D’un côté, cer-
taines personnes ne veulent absolument pas confesser leur péché, même quand il est clair aux yeux
de beaucoup (oumême tout lemonde) dans l’assemblée qu’elles ont été infidèles. C’est probable-
ment l’orgueil qui les retient. De l’autre côté, on trouve la conception qu’il faut « répondre à l’appel»
fréquemment pour confesser des choses personnelles ou des problèmes qui auraient dû être traités
entre les individus qui sont impliqués, et non devant toute l’Église.

Une règle simple à suivre est que notre confession doit généralement être aussi publique que le péché. Si
c’est un péché privé, tel qu’une pensée impure ouméchante, confessez-le à Dieu seul. S’il est connu d’un petit
nombre, confessez à Dieu et à ce petit nombre. Et si l’affaire est bien connue, faites une confession devant
toute l’Église.

En Actes 8.13-24 nous lisons l’histoire de Simon, le magicien à Samarie. Remarquez que selon le verset 13
il a été baptisé et il est donc devenu chrétien. Mais aux versets 18-21, nous trouvons le péché grave qu’il a
commis et le reproche sévère que l’apôtre Pierre lui a adressé. Pierre lui dit de se repentir et de
prier (v. 22). Au verset 24, Simon demande à Pierre aussi de prier pour lui. Cet exemple montre qu’un

croyant baptisé qui pèche devrait : se repentir, prier pour obtenir le pardon (la confession à Dieu) et demander
aux autres de prier pour lui.

Lorsque la confession d’un péché aux autres ou même à l’Église entière est nécessaire, nous ne devons
pas manquer de le faire. Mais le plus souvent, il sera question de confesser à Dieu en privé. Ces confessions
doivent être bien réfléchies, précise au lieu de vagues, et faites avec un regret sincère.

JOUR 38
L’organisation de l’Église
Lemot «église» s’emploie dans trois sens dans le Nou-
veau Testament.

Universelle – L’Église partout, tous les sauvés.
C’est l’usagequenous trouvons enMatthieu 16.18
et Éphésiens 1.22,23.

Église locale (assemblée) – Les chrétiens qui se
réunissent ensemble dans une localité. C’est

Vous apprendrez aujourd’hui
certaines choses relatives à

l’organisation de l’Église. Ceci est
important, car il faut comprendre
les différences entre l’Église et les
différentes dénominations. Vous
avez besoin aussi de savoir quelle
doit être votre relation avec les

conducteurs de l’Église.
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l’usagequenous trouvons en1Corinthiens 1.2; Actes 8.1; 13.1; Romains 16.16 (c’est pourquoi le pluriel,
Églises, est employé dans le dernier passage).

Assemblée réunie pour le culte – la réunion elle-même (1 Corinthiens 14.19,28).

Remarquez que dans aucun passage le mot «église» ne se réfère à un bâtiment ; par contre, les personnes
réunies sont parfois appelées l’Église (Actes 12.5; 1 Corinthiens 14.5; 3 Jean 6).

Christ est le seul chef de l’Église universelle (Colossiens 1.18). Le «siège» de l’Église se trouve donc au ciel.

Il est important de savoir que l’Église universelle n’a pas d’organisation ou structure terrestre. La Bible n’au-
torise pas les papes, les conciles, les congrès, etc. L’Église ne participe pas non plus aux organisations telles
que les sociétés missionnaires.

Chaque assemblée locale est autonome. Cela veut dire que chaque assemblée est sous l’autorité du Christ
seul. Une assemblée n’a pas le droit de contrôler ou de diriger une autre assemblée. Il devrait y avoir plutôt
des « anciens dans chaque Église» (Actes 14.23). Des assemblées peuvent, par contre, coopérer les
unes avec les autres de façon volontaire.

Cela nous amène à l’organisation de l’Église locale. Toute question de foi et de pratique doit être réglée par
l’autorité de Christ en suivant ce qui est révélé dans les Écritures. Mais pour conduire l’Église dans l’accom-
plissement de sa mission, le plan de Dieu prévoit des anciens pour «veiller » sur l’assemblée et la diriger. Il
est toujours question d’avoir une pluralité d’anciens (c’est-à-dire au moins deux).

D’autres termes sont employés de façon interchangeable pour désigner les anciens. Ils sont appelés :

Évêques, qui signifie surveillants.

Pasteurs, qui signifie bergers. (Il ne faut pas appeler un prédicateur «pasteur» à moins qu’il soit
également l’un des anciens. La pratique si répandue dans les dénominations d’appeler un prédicateur
« le pasteur» n’est pas biblique.)

Presbytre est une forme francisée du mot grec qui signifie «ancien».

Les diacres sont des serviteurs de l’Église. Ils ne sont pas des anciens, mais ils exercent leur ministère sous
la direction des anciens, qui leur attribuent diverses responsabilités. Les diacres doivent veiller à ce que ces
tâches soient accomplies. Des diacres pourraient être chargés, par exemple, de s’occuper de la bienfaisance,
de l’entretien du lieu de réunion, ou d’un aspect du programme d’enseignement de l’assemblée.

Chaque chrétien est appelé à faire partie d’une assemblée locale, sous la direction de ses anciens et en
coopérant dans l’adoration et le travail. (Certaines assemblées n’ont pas encore au moins deux frères qui
aient les qualifications requises selon 1 Timothée 3.1-7 et Tite 1.5-9 pour servir comme anciens ; elles ne
peuvent pas donner l’autorité des anciens à des hommes non qualifiés. Des frères de l’assemblée doivent,
par contre, aspirer à cette charge et se préparer en conséquence.) D’habitude, une personne est considérée
d’office comme membre de l’assemblée où elle est baptisée, mais si elle déménage, elle ne devrait pas
tarder à trouver une assemblée fidèle dans sa nouvelle localité et à signaler son désir d’en faire partie. Il est



normal de présenter une lettre de recommandation de la part de son assemblée précédente (Actes 18.27;
Romains 16.1).

Vous devez connaître les conducteurs de l’assemblée. Considérez les responsabilités et même les fardeaux
qu’ils assument. Priez pour eux.

JOUR 39
Soumettez-vous aux anciens
Des anciens sont choisis selon des critères énumérés
en Tite 1.5-9 et 1 Timothée 3.1-7. (Les qualifications des
diacres se trouvent dans les versets 8-13.) C’est le Saint-
Esprit qui a révélé ces critères, et lorsque des hommes
sont choisis pour être anciens sur la base de ces qualifi-
cations déterminées par l’inspiration de l’Esprit, c’est le
Saint-Esprit qui les établit comme surveillants. C’est ce
que Paul nous dit en Actes 20.28.

Dans certaines assemblées il se peut qu’il n’y ait pas d’hommes qui soient qualifiés pour servir comme
anciens. Au lieu d’installer dans ce rôle des individus qui ne sont pas qualifiés, l’Église doit fonctionner
pour un temps sans anciens ; dans ce cas, les hommes de l’Église doivent collaborer ensemble pour
mener l’assemblée jusqu’à ce qu’il soit possible de nommer des anciens.

Il n’existe aucune œuvre plus grande ou plus noble que celle de servir le peuple de Dieu en tant
qu’ancien.

Voici quelques passages qui montrent l’autorité que Dieu a déléguée aux anciens. Souvenons-nous qu’ils
n’ont pas l’autorité de décider de faire ce qui serait contraire à la loi du Christ. Toutes leurs décisions doivent
être en harmonie avec l’enseignement de la Bible et pour le bien du peuple qui est confié à leur garde. Consi-
dérez quand même l’accent placé dans ces textes sur le travail des anciens et le devoir de chaque membre de
les respecter comme dirigeants.

Actes 20.28. Ils doivent prendre garde au troupeau et paître l’Église du Seigneur.

Hébreux 13.17. Nous devons leur obéir et leur être soumis , car ils veillent sur nos
âmes.

1 Pierre 5.1-5. L’assemblée est sous la garde des anciens, mais ils ne doivent pas dominer
sur les membres. Ils ne doivent ni agir de façon arbitraire ni se présenter comme des dictateurs.

1 Timothée 5.17-19. Les anciens doivent bien diriger . Il faut les traiter avec du respect. C’est
une chose grave que de faire une accusation contre des anciens quand il n’y a pas de preuve de ce
dont on les accuse.

Dieu a ordonné que les anciens
soient les surveillants de l’Église
et que les membres suivent leur
direction. Il est important que
vous compreniez votre relation
avec les anciens, car « ils veillent
sur vos âmes» (Hébreux 13.17).
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1 Thessaloniciens 5.12,13. Ce passage aussi souligne le fait que le Seigneur veut que nous ayons
une bonne attitude envers ceux qui nous conduisent dans le Seigneur.

Vous remarquerez aussi que les anciens ne doivent pas chercher leurs propres intérêts ; ils ne doivent pas
non plus imposer leur volonté de façon arbitraire. 1 Pierre 5.3 dit qu’ils ne doivent pas dominer sur ceux
qui leur sont échus en partage, et Tite 1.7 dit qu’ils ne doivent pas être arrogants ou orgueilleux. L’assemblée
a donc droit de s’attendre à ce que les anciens conduisent avec sagesse et dans l’intérêt de l’Église.

Si les frères et sœurs en Christ oublient ou ne tiennent pas compte des recommandations du Seigneur
pour ce qui est du leadership dans l’Église, cela suscitera des problèmes. Il faut se rappeler que c’est son
plan à lui qu’il faut respecter. Nous ne devons pas penser que nous pouvons rejeter l’autorité des anciens
si nous ne sommes pas de leur avis. Veillez toujours contre la tendance à vouloir contourner les anciens. Ni
prédicateurs, ni diacres, ni enseignants, ni responsables de la jeunesse, ni les membres n’ont le droit de
renverser un groupe d’anciens qui existe et travaille en conformité à la doctrine biblique.

Si votre assemblée a des anciens, il est sûr qu’ils prient pour vous. N’oubliez pas de prier pour eux.
Souvenez-vous aussi des autres qui ont des responsabilités spéciales dans l’Église.

JOUR 40
Les hommes et les femmes

Il est manifeste dans des passages tels que 1 Timothée
2.8-15 et 1 Corinthiens 14.34,35 qu’il y a certaines choses
qu’il n’est pas permis aux femmes de faire. Il ne leur est
pas permis de conduire la prière, d’enseigner ou même
de poser des questions là où ce serait une usurpation
de l’autorité des hommes. En 1 Corinthiens 11.3 nous
lisons que « l’homme est le chef de la femme». Ce prin-
cipe s’applique dans le mariage (Éphésiens 5.23,24),
mais l’application en vue en 1Corinthiens 11 se rapporte
particulièrement aux rôles dans l’adoration de l’Église.
En plus, les femmes ne peuvent pas être établies comme
anciens, puisqu’une des qualifications est que l’ancien
doit être «mari d’une seule femme» (1 Timothée 3.2). Il
y a donc des restrictions sur le rôle des femmes dans
l’Église. Cela ne signifie nullementque les femmes soient

inférieures en ce qui concerne leur caractère, intelligence ou zèle, mais seulement que le Créateur qui a fait
que l’homme et la femme diffèrent l’un de l’autre leur a aussi assigné différents champs d’activité.

Mais on aurait tort d’insister uniquement sur ce que les femmes n’ont pas le droit de faire. Il faut plutôt souli-
gner la valeur des femmes aux temps bibliques, leur place vitale dans l’œuvre du Seigneur aujourd’hui et les
nombreuses occasions de service qui s’offrent à elles.

Dieu, qui ne fait pas de favoritisme,
reçoit dans sa famille des croyants
obéissants, quels que soient leur
race, leur position sociale ou leur
sexe (Galates 3.26-28). Pour ce qui
concerne les sexes, et des hommes
et des femmes peuvent devenir ses
fils et ses filles (2 Corinthiens 6.18).
Cela ne veut pas dire qu’il n’existe
pas de distinctions quant aux

différents rôles que les hommes et
les femmes jouent dans l’Église,
mais il est certain que Dieu réserve

à tous une place importante.



5858

Tite 2.3-5 dit que les femmes âgées doivent enseigner aux jeunes femmes, et il mentionne quelques
domaines spécifiques où il y a besoin d’instruction. Il est important d’encourager les femmes à cultiver leurs
talents afin de pouvoir conseiller d’autres femmes qui ont besoin d’aide pour faire face aux pressions et
tentations du monde moderne.

Enseigner des classes bibliques pour les enfants est l’un des ministères les plus stimulants et importants
de l’Église. On constate que, dans de nombreux cas, les femmes sont plus adaptées à ce travail que les
hommes, et que sans femmes, beaucoup d’assemblées ne connaîtraient pas de grand succès dans ce do-
maine. Bien que les femmes ne puissent pas enseigner les hommes, elles sont souvent les premières à
enseigner les garçons qui grandissent pour devenir les hommes qui prêchent et enseignent en public et qui
conduisent l’Église.

Les femmes ont l’égalité des chances en ce qui concerne l’évangélisation en privé. Des femmes «ont combattu
pour l’Évangile» avecPaul (Philippiens 4.2,3). Nous avons déjà vuquedes femmespeuvent enseigner d’autres
femmes chrétiennes ; elles pourraient certainement enseigner des femmes non chrétiennes et leur offrir la
BonneNouvelle. Priscille était associée avec sonmari en enseignant un homme en privé (Actes 18.26). Il n’est
pas nécessaire d’interpréter la restriction en ce qui concerne le rôle des femmes demanière à les défendre
d’enseigner, c’est-à-dire évangéliser, un homme dans n’importe quelle circonstance.

Une certaine sœur à Joppé, nommée Tabitha (ou Dorcas), « faisait beaucoup de bonnes œuvres et d’aumônes»
(Actes 9.36-42). Par sonœuvre bénévole en confectionnant des vêtements, elle pourvoyait aux besoins des
autres. Il y a des gens qui semblent penser qu’un tel ministère n’est pas assez prestigieux dans une époque
où la femme idéale est censée être une femme « libérée» avec une carrière professionnelle. Mais aux yeux de
Dieu, une telle activité est une marque de la religion pure (Jacques 1.27).

1 Timothée 5.9,10 nousparle de certaines veuves qui, sur la basede leurs qualifications, devaient être « inscrites
sur le rôle». Cela veut apparemment dire qu’elles étaient choisies pour une assistance matérielle accompa-
gnée d’une responsabilité dans l’Église. En Romains 16.1 nous trouvons Phœbé, qui est décrite comme étant
«au service de l’Église de Cenchrées», ou «une servante de l’Église».

Souvenez-vous donc, que vous soyez un homme ou une femme, qu’il y a une place importante pour vous
dans le travail de l’Église. Parce que vous aimez le Seigneur et son Église, vous aurez le souci de faire tout
ce que vous pouvez pour glorifier son nom. Personne ne devrait jamais rechercher une position ou un travail
dans l’Église dans le but de se faire voir ou jouir d’une gloire personnelle.

N’oubliez pas de prier : «Non pas ma volonté, mais la tienne.» Ceci est particulièrement important si nous
éprouvons des sentiments de jalousie ou de mécontentement à l’égard de la place que nous occupons
dans l’Église. Priez que vous puissiez développer vos talents au maximum et que, homme ou femme, vous
trouviez de la joie en saisissant les occasions que Dieu vous donne pour servir.
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JOUR 41
Le devoir de la discipline

L’Église est une famille, et les membres de cette famille
ont différents talents, personnalités et degrés dematurité
spirituelle. Dans l’amour nous devons tous être patients
et serviables les uns envers les autres. La communion
que nous avons en Christ est une chose précieuse. Il est
merveilleux de savoir que nos frères et sœurs nous ai-

ment, prient pour nous, partagent nos joies et nos douleurs et nous aident de multiples façons.

La Bible donne, pourtant, des instructions claires concernant ce que l’Église doit faire pour discipliner un frère
ou une sœur qui pèche de façon délibérée et ne veut pas se repentir.

Lisez 2 Thessaloniciens 3.6. Remarquez qu’il s’agit d’un commandement. Vivre dans le désordre veut
dire vivre dans la désobéissance à l’enseignement des apôtres.

Lisezmaintenant les versets 14 et 15 dumême chapitre. Ils nous aident à comprendre le sens desmots «vous
éloigner» au verset 6. Ils signifient «n’avoir point de communication avec lui, afin qu’il éprouve de la honte».
La raison pour laquelle on essaierait de lui faire éprouver de la honte, c’est pour l’amener à se repentir.

1 Corinthiens 5 traite d’un cas spécifique d’éloignement. Remarquez notamment les versets 9 à 11.

Un autre passage qui se rapporte à ce sujet est Matthieu 18.15-17. Remarquez les étapes qui précèdent celle
de s’éloigner du frère. Mais lorsqu’une personne refuse d’écouter, il faut la reconnaître comme étant dans
un état de péché.

La Bible indique aussi la nécessité de la discipline lorsque quelqu’un introduit la division dans l’Église
par ses faux enseignements. Voyez Romains 16.17,18 et Tite 3.10.

Là où il y a des anciens pour veiller sur l’assemblée, ils devraient prendre l’initiative pour s’occuper de ceux
qui sont dans le besoin de ce genre de discipline. Mais même dans des assemblées qui ont des anciens, ils ne
sont pas les seuls à avoir la responsabilité d’avertir ceux qui vivent «dans le désordre». Lorsque les anciens
ou les hommes de l’assemblée font savoir qu’il faut s’éloigner d’unmembre, il est du devoir du chrétien de
respecter cette consigne et de n’avoir point de communication avec lui (2 Thessaloniciens 3.14).

Parfois, quand il est nécessaire de s’éloigner d’un membre, quelqu’un sympathise avec le frère qui
pèche et il critique les anciens ou l’assemblée entière. Ce comportement n’est pas conformeà l’amour,
car il peut faire penser aumembre coupable qu’il n’a pas vraiment besoin de se repentir. Il est donc très
important pour tous les chrétiens fidèles d’être solidaires quand cette mesure disciplinaire s’impose.

S’éloigner d’un membre n’est nécessaire que lorsqu’il s’agit d’un péché évident dont la personne refuse de
se repentir. Normalement, cette ligne de conduite ne sera pas souvent nécessaire. Mais lorsqu’il est clair
qu’un membre de l’Église vit dans le péché, lorsqu’il est infidèle, lorsque la fausse doctrine est propagée,
etc., la Bible enseigne à l’Église de prendre les mesures appropriées.

Il est probable que la chose la
plus désagréable dans la vie de
l’Église soit la nécessité de

parfois exercer de la discipline à
l’intention demembres infidèles.
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Rappelez-vous que l’amour est la motivation et que l’objectif est la repentance du frère qui pèche. S’il refuse
de se repentir, il ne peut plus jouir de la communion dans la famille de Dieu, et s’il meurt dans un état de
péché qui le sépare de Dieu et de l’Église, il sera perdu éternellement. S’il se repent, il reçoit le pardon et
retrouve sa place dans la famille. Tous ceux qui avaient trouvé nécessaire de s’éloigner de lui se réjouissent
qu’il soit revenu.

Si vous connaissez des frères ou sœurs qui sont infidèles, qui vivent dans le péché et qui ont besoin de
la discipline de l’Église, priez pour eux nommément. Priez pour vous-même aussi, en demandant d’avoir
la bonne attitude envers ces personnes.

JOUR 42
Des relations familiales
Le mariage est une union qui devrait, selon le plan de
Dieu, durer jusqu’à ce que le couple soit séparé par la
mort (Romains 7.2,3). La Bible contient des instructions
spécifiques pour les maris et les femmes concernant
leurs devoirs respectifs (1 Corinthiens 7.1-5; Hébreux
13.4). Dieu leur ordonnede s’aimer l’un l’autre (Éphésiens
5.25; Colossiens 3.19; Tite 2.4). Une foismariés, les gens
n’ont plus de choix : ils ont le devoir de tout faire pour que le mariage réussisse. Ne pas faire tout ce qui est
juste pour qu’il soit un succès serait commettre un péché contre Dieu. Ceci est vrai, que les deux époux soient
chrétiens ou pas (1 Corinthiens 7.12-16).

Dieu a voulu que le mari soit le chef de la famille (Éphésiens 5.22-24; Colossiens 3.18). Remarquez,
cependant, que les femmes aussi ont une responsabilité dans la direction de la maison (1 Timothée 5.14).
Le mari est le chef de la femme, comme Christ est le chef de l’Église . Cela montre qu’il ne doit être ni
arbitraire dans ses exigences ni égoïste dans sa façon d’exercer son autorité sur le foyer ; il doit plutôt ressem-
bler au Christ dans sa tendresse et son désintéressement. Voir 1 Pierre 3.7.

Les enfants doivent apprendre à respecter et obéir à leurs parents (Éphésiens 6.1-3). Quand les enfants
sont rebelles, ils sont coupables d’un crime contre Dieu (Romains 1.30), et quant aux parents qui n’éduquent
pas leurs enfants pour qu’ils soient obéissants, non seulement ils se préparent un lot de chagrin, mais ils
mettent aussi les âmes de leurs enfants en danger de l’enfer. Pour cette raison il faut reconnaître la sagesse
deDieuencequi concerne ladiscipline (Proverbes 1.8; 13.24;Hébreux12.7),mais n’oubliezpasde l’administrer
avec amour et compréhension (Éphésiens 6.4; Colossiens 3.21).

Lorsque les enfants arrivent à l’adolescence, les parents risquent d’être particulièrement éprouvés
à cause de l’influence du monde sur les jeunes et les pressions exercées par leurs camarades. Il est
donc important que les parents aient élevé leurs enfants de sorte qu’ils soient soumis aux règles de
leur père et leurmère. Ceci est particulièrement important en ce qui concerne les sorties, lamusique,
les films, la télé et le choix des compagnons qu’ils fréquentent.

Le mariage et la famille ont été
établis par Dieu pour le bonheur
de l’humanité. La Bible donne

des recommandations
essentielles pour l’organisation
et la conduite de la famille.
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Puisque certains parmi vous qui étudiez ces leçons sont célibataires, nous voulons insérer quelques
remarques sur les rencontres amoureuses. Les sorties ensemble font souvent partie du processus par
lequel deux personnes s’étudient en vue dumariage. Ceci étant, il n’est jamais sage de «sortir » avec
une personne qui n’est pas éligible pour le mariage ou qui ne serait pas un conjoint convenable. Par
exemple, une personne divorcée contrairement à l’enseignement de la Bible n’a pas le droit devant
Dieu de se remarier. Il serait donc dangereux pour un chrétien de s’engager avec elle dans des activités
qui pourraient conduire à une relation romantique. Les chrétiens devraient reconnaître également
le danger d’entrer dans des relations romantiques quand on est encore trop jeune. Il faut planifier les
sorties (où on va aller et ce qu’on va faire) en tenant compte des principes chrétiens. Quand il s’agit
de jeunes, les parents devraient être au courant des projets, et ils ont la responsabilité de faire des
règles concernant les activités acceptables et les heures où il faut être de retour à lamaison. Un chrétien
aura envie d’éviter toute situation compromettante, et même des situations qui ont simplement l’air
d’être malsaines.

La plupart des jeunes finiront par se marier. Certains dont le conjoint est mort et d’autres qui avaient
bibliquement le droit de se divorcer décideront peut-être de se remarier. Les gens se marient afin de jouir
des plaisirs et de la sécurité du mariage. Mais avant de se marier, il faut réfléchir avec soin et en priant, et se
demander quels seront les résultats spirituels du mariage. «Est-ce que se marier avec cette personne m’aidera
ou fera obstacle à ma vie chrétienne?» Il y a de nombreux facteurs, et il faut les considérer tous avec soin.
Quels que soient les autres avantages auxquels on pourrait s’attendre, épouser quelqu’un qui n’est pas un
chrétien dévoué peut entraîner toute une vie de regret spirituel.

Nous devrions prier beaucoup pour nos familles. De nombreuses crises domestiques auraient pu être
résolues avec de la prière. Lorsque la tension se manifeste dans le foyer, il faut chercher premièrement
une solution dans la prière.

JOUR 43
La loi de Dieu à l’égard du divorce

LisezMatthieu 19.3-9. Ce passage est important, et il doit
être étudié avec soin. (Dans un texte parallèle en Marc
10.11,12, nous trouvons que lamême loi s’applique aussi
bien aux hommes qu’aux femmes.) Remarquez les points
suivants dans ce passage :

Verset 3. La question des pharisiens est celle que la
société moderne doit affronter : La loi de Dieu permet-

elle le divorce pour n’importe quelle cause?

Versets 4-6. Jésus renvoie ses auditeurs à Genèse 2.21-24 et montre que l’intention de Dieu depuis
le commencement est qu’un homme et une femme se marient pour la vie. (Voyez Romains 7.2,3
sous ce rapport.)

Compte tenu de l’attitude trop
complaisante dumonde à l’égard du
divorce, ainsi que les nombreuses
attaques contre la sainteté du

mariage, vous avez besoin de savoir
ce que la Bible enseigne au sujet du
mariage, du divorce et du remariage.
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Versets 7,8. La raison pour laquelle la loi de Moïse (Deutéronome 24.1-4) avait donné des instructions
sur les procédures du divorce était «à cause de la dureté de votre cœur». Ce n’était pas le plan
originel de Dieu. En Malachie 2.14-16 nous trouvons que Dieu avait déjà déclaré sa haine de la
répudiation (le divorce) au temps de l’Ancien Testament.

Verset 9. Une seule cause est permise pour le divorce et le remariage. Cette seule cause est
la fornication . Le mot « fornication» englobe toutes sortes d’infidélité sexuelle. Si le conjoint

d’une personne s’est rendu coupable de fornication après leur mariage, cette personne a le droit de
divorcer d’avec son conjoint et peut semarier avec un autre. Il est cependant clair que la fornication
est la seule cause du divorce qui justifie le remariage. Et ce privilège n’appartient qu’à la partie
innocente.

Revenons maintenant au verset 6. «Que l’homme donc ne sépare pas ce que Dieu a joint . » Les
décrets des hommes – qu’ils soient avocats, juges, prédicateurs, etc. – ne changent pas la loi de Dieu.

Nous reconnaissons en même temps qu’il y a parfois de sérieuses difficultés dans le mariage. Il y a, par
exemple, des cas très graves de violence conjugale. Une femme qui est victime de ce genre de violence et
craint même pour sa vie, doit-elle rester avec son mari ? Paul donne des instructions en 1 Corinthiens 7.10,11
qui s’appliqueraient dans une telle situation. (Ce passage entier, les versets 1-16, traite de divers aspects du
mariage.)

Il est évident que des personnes étrangères au foyer risquent de ne pas comprendre tous les facteurs
dans la situation d’un couple qui se divorce. Il arrive que l’on condamne injustement sans connaître
tous les faits. Nous devons défendre la vérité sur cette question morale d’une importance capitale,
mais notre traitement des autres doit en même temps être juste et équitable.

Le monde traite le divorce comme une option acceptable, mais ceux qui connaissent la loi de Dieu sont
conscients du fait que des âmes seront perdues éternellement pour avoir violé les lois de Dieu. Cette réalité
rappelle l’importance de ne jamais contracter un mariage douteux. Il faut enseigner aux jeunes que le mariage
est pour la vie. Lesmariés doivent comprendre qu’ils ont l’obligation demaintenir leur mariage. Les divorcés
doivent reconnaître qu’ils n’ont pas le droit d’épouser une autre personne, sauf en tant que la partie innocente
dans un divorce causé par la fornication.

Nous avons inclus chaque jour un petit mot sur la prière à la fin de la leçon. Notre intention a été non
seulement de suggérer des sujets pour lesquels vous devriez prier, mais aussi pour rappeler le besoin de
la prière quotidienne.
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JOUR 44
La distinction entre les testaments

Au fur et à mesure que vous étudiez, vous serez de plus
enplus habitué àdéterminer par le contexte l’application
appropriée d’un passage. Des débutants dans l’étude
de la Bible sentent souvent un certain découragement
parce que ce livre paraît difficile à comprendre. Mais
rappelez-vous qu’il faut du temps pour développer une
aptitude. Tout le monde rencontre des difficultés au
commencement de son étude.

L’une des distinctions les plus importantes à faire dans la Bible est la différence entre les choses qui
appartiennent à la loi de l’Ancien Testament et celles qui se rapportent à la loi du Nouveau Testament. Ne
pas faire cette distinction crée beaucoup de confusion. Beaucoup d’erreurs que l’on voit chez les différentes
dénominations existent parce qu’on n’a pas reconnu la différence entre l’Ancien Testament et le Nouveau.

L’Ancien Testament fut écrit à l’époque où la loi donnée par Moïse était en vigueur. Cette loi concernait
particulièrement la nation israélite. Jean 1.17 dit : «La loi a été donnée par Moïse…»

La loi de Moïse était toujours en vigueur durant la vie terrestre de Jésus. C’était la loi sous laquelle
il a vécu (Galates 4.4 dit qu’il est «né sous la loi »). Il est important de se rappeler que beaucoup de
choses liées à la vie terrestre de Jésus concernaient la loi de Moïse, telles que le respect des fêtes
juives, du sabbat, etc. N’oubliez pas, en même temps, qu’au cours de son ministère terrestre, Jésus
enseignait des choses qui seraient plus tard incorporées à son Nouveau Testament.

Mais lorsque le Christ est mort, il a enlevé la loi de Moïse pour la remplacer par sa loi, celle du Nouveau
Testament.

Voici quelques-uns des nombreux passages qui enseignent cette vérité : Colossiens 2.14; Galates
3.24,25; Hébreux 8.8-13; 10.9.

Nous comprenons donc que nous vivons aujourd’hui sous la loi de Christ, et non pas celle de Moïse. Dans les
deux colonnes ci-après sont détaillées quelques différences entre les deux lois.

Ancien Testament Nouveau Testament
Donné uniquement à la nation israélite Pour toutes les nations
Le sabbat (samedi) Le jour du Seigneur (dimanche)
La musique instrumentale Les chants uniquement
Les sacrifices d’animaux Le sang du Christ
La circoncision comme ordonnance religieuse
La prêtrise lévitique La prêtrise de tous les croyants
Certains aliments défendus

Dans votre étude et emploi de la
Bible, vous devez apprendre à

«dispenser droitement» la Parole
(2 Timothée 2.15). Cela exige une
application correcte des différentes

parties des Écritures.
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Oubliez-vous de prier en rapport avec l’étude biblique? Priez pour que vos convictions des vérités que
vous apprenez soient rendues plus fortes. Demandez non seulement la capacité de comprendre, mais
aussi la foi qui permettra de dépendre absolument de tout ce que Dieu dit.

JOUR 45
Encore sur les deux testaments
Il y a certaines choses (surtout des principesmoraux) qui
se trouvent dans tous les deux testaments. Voir Romains
13.9. Considérez, par exemple, que beaucoup des Pro-
verbes s’appliquent autant maintenant qu’au temps de
l’Ancien Testament où ils furent écrits. Beaucoup de
Psaumes aussi expriment des idées qui s’appliquent aux
chrétiens, mais ce n’est pas le cas de tous.

Les dix commandements furent donnés à Moïse et font partie de la loi de l’Ancien Testament. Neuf
parmi les dix, pourtant, se trouvent également dans le Nouveau Testament. Cela veut dire que
nous devons y obéir, à l’exception de la loi du sabbat, qui ne fut pas reprise dans la loi du Christ
(Colossiens 2.14,16,17).

Bien que Jésus ait enseigné des choses pendant son ministère terrestre qui feraient partie de sa loi sous le
Nouveau Testament, son testament n’entra en force qu’après sa mort. Cela est déclaré sans équivoque en
Hébreux 9.16,17.

Ce fait est significatif en rapport avec le brigand pénitent sur la croix (Luc 23.39-43). Certains disent
que Jésus ne lui a pas exigé d’être baptisé et que cela veut dire que nous non plus, nous n’avons pas
besoin d’être baptisés. Mais n’oubliez pas que cet épisode eut lieu avant que Christ ne meure, et donc
avant que son testament n’entre en vigueur. Mais maintenant son testament est en vigueur et exige
le baptême.

L’Ancien Testament fut écrit «pour notre instruction » (Romains 15.4). Il y a beaucoup de choses
importantes dans l’Ancien Testament qu’il faut étudier. En disant que nous ne vivons pas sous l’Ancien Testa-
ment, nous ne voulons pas dire que l’Ancien Testament n’est pas une partie importante de la Bible. Mais c’est
le Nouveau Testament qui constitue l’autorité pour l’Église.

Au temps des apôtres, il y avait un problème sérieux dans l’Église provoqué par ceux qui essayaient d’imposer
certaines exigences de l’Ancien Testament aux non-juifs qui devenaient chrétiens. La loi de Moïse ordonnait
que ceux du sexe masculin parmi les Israélites (Juifs) soient circoncis. Mais Paul et les autres apôtres dirent
catégoriquement que les chrétiens n’étaient pas sous l’obligation de se conformer à ce commandement (et
d’autres exigences) de l’ancienne loi. C’était, pourtant, un sujet important de controverse, et les épîtres du
Nouveau Testament y accordent une attention considérable. Tout ceci nousmontre le principe important que
nous ne sommes pas sous les commandements de la loi de Moïse.

Aujourd’hui vous allez considérer
quelques idées de plus sur la

manière de dispenser droitement les
Écritures, en faisant la distinction

entre les deux testaments.
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Voici un petit résumé de points à retenir :

(1) Nous ne sommes pas sous la loi de Moïse, mais plutôt sous la loi de Christ.

(2) Des choses qui étaient autorisées dans l’Ancien Testament, mais qui ne sont pas autorisées dans le
NouveauTestament, ne sont pas autorisées pour l’Église. Cela inclut des choses telles que les sacrifices
d’animaux, la musique instrumentale dans le culte, l’encens, etc.

(3) Le dimanche n’est pas le sabbat. Le sabbat était le septième jour (samedi), et il était un élément de
la loi mosaïque. Le dimanche est le premier jour de la semaine, le jour de la résurrection du Christ,
le jour du Seigneur.

(4) La loi (le testament) du Christ entra en vigueur lorsqu’il mourut. Depuis la croix, c’est cette loi qui
gouverne le peuple de Dieu.

Plus vous êtes constant dans l’habitude de la prière, plus vous penserez à des sujets pour lesquels vous
devriez prier. De temps en temps, vous pouvez en faire une liste. Puis, essayez de vous souvenir des prières
que vous avez faites récemment pour voir si vous avez parlé à Dieu de ces sujets.

JOUR 46
Le prémillénarisme

Le prémillénarisme est une théorie que lorsque le Christ
reviendra, ce sera pour établir un royaume terrestre sur
lequel il régnera pour mille ans. Cette théorie est fausse,
et les passages bibliques dont on se sert pour la prouver
sont employés d’une manière qui les mettrait en conflit
avec d’autres déclarations claires de l’Écriture.

Les prémillénaristes se réfèrent souvent au livre de l’Apo-
calypse. Ce livre est rempli de signes ou symboles. Il fut écrit pour révéler des «choses qui doivent
arriver bientôt» par rapport aumoment où il fut écrit (Apocalypse 1.1). Il serait une erreur de prendre
au pied de la lettre les expressions hautement figurées de l’Apocalypse. On s’est beaucoup abusé du
chapitre 20 en particulier. N’oubliez pas que les versets 2 à 7 font partie d’un passage figuré.

Les diverses théories prémillénaristes ont tant de facettes que nous ne pouvons pas les traiter toutes dans
cette brève leçon. Voici, pourtant, un petit résumé de quelques-unes des erreurs les plus évidentes de la
théorie.

La Biblemontre que le royaume fut établi lorsque la puissance du Saint-Esprit est venue à la Pentecôte
(Actes 2). Jésus avait dit que ce serait avant que quelques-uns de ceux qui l’écoutaient ne meurent
(Marc 9.1). Autrement dit, ce serait du vivant de cette génération-là. Après la Pentecôte, des gens
étaient «dans le royaume» (Apocalypse 1.9; Colossiens 1.13). Les termes «royaume» et «Église» sont

Un sujet d’étude que beaucoup de
gens trouvent déroutant, c’est le
retour du Christ et la fin dumonde.
Beaucoup de confusion vient des
diverses théories enseignées par
les dénominations et désignées par

le terme PRÉMILLÉNARISME.



employés de façon interchangeable (Matthieu 16.18,19). Mais les prémillénaristes disent que la venue
du royaume fut reportée et il ne sera pas établi jusqu’après l’ère actuelle. Cette fausse théorie prétend
que le royaume sera un royaume terrestre, politique, au lieu d’être un royaume spirituel (l’Église).

La Bible enseigne que Christ règne actuellement sur son royaume et que ce règne durera jusqu’à la
fin (Actes 2.30-35 ; 1 Corinthien 15.24-26). Mais le prémillénarisme dit que son règne ne commencera
pas jusqu’à ce qu’il revienne s’asseoir à proprement parler sur un trône à Jérusalem.

La Bible enseigne qu’il y aura une seule résurrection des morts, les justes comme les injustes (Jean
5.28,29; Actes 24.15). Mais le prémillénarisme dit qu’il y aura différentes résurrections à différents
moments. Sous ce rapport, le prémillénarisme dit que 1 Thessaloniciens 4.15-17 enseigne que les
morts en Christ seront ressuscités avant les autres morts. En lisant le texte, cependant, nous voyons
que le mot «premièrement» indique que les morts en Christ ressusciteront avant que les justes qui
seront encore en vie ne soient enlevés à la rencontre du Seigneur, et non pas avant que les méchants
ne soient ressuscités. Des prémillénaristes enseignent aussi que ce texte se réfère à un enlèvement
secret des saints. Mais évidemment, nous n’avons pas affaire ici à un secret, compte tenu du fait que
cet événement aura lieu «à la voix d’un archange et au son de la trompette de Dieu».

L’étude de sujets à caractère prophétique comme celui-ci peut être profonde et relativement difficile. Notre
objectif dans ces leçons n’est pas d’entrer dans les détails. Il sera pourtant utile de se rappeler les points
suivants :

(1) Personne ne sait quand le Christ reviendra. La vie sera en cours comme d’habitude. Aucun signe n’est
donné pour permettre aux hommes de connaître d’avance le moment de sa venue.

(2) La Bible ne dit rien d’un «enlèvement secret».

(3) La Bible n’enseigne pas que Christ viendra pour établir un royaume terrestre destiné à durer pour une
période littérale de mille ans.

L’opinion généralement répandue est souvent en conflit avec l’Écriture. Priez pour avoir la force nécessaire
pour résister à toute fausse voie et le courage pour défendre la vérité. Soyez reconnaissant d’avoir appris
la vérité et de ne pas être aveuglé par des dogmes religieux. Demandez de la sagesse afin de conduire
d’autres à abandonner l’erreur.

JOUR 47
Notre travail principal
Lisez Matthieu 28.18-20; Marc 16.15,16; et Luc 24.47. Ces
passages ont souvent été appelés « la grande commis-
sion» parce qu’ils contiennent le mandat si important
du Christ de prêcher l’Évangile au monde entier.

La mission de l’Église est de prêcher
l’Évangile au monde entier. En tant
quemembre de l’Église, vous avez un

rôle à jouer dans cette mission.
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Il est évident que l’Église dans ces temps modernes n’accomplit pas cette mission. Quelles que soient les
excuses que nous nous trouvons, il est sûr que nous ne faisons pas tout ce qu’il y a à faire. Cela devrait nous
pousser tous à déployer plus de zèle afin que l’Église aille de l’avant dans l’évangélisation chez nous et à
l’étranger.

L’apôtre Paul reconnut la gravité du manquement à l’obligation d’enseigner l’Évangile aux autres quand il
écrivit : «Malheur àmoi si je n’annonce pas l’Évangile ! » (1 Corinthiens 9.16). Mais les apôtres et ceux
qui prenaient la parole enpublic n’étaient pas les seuls chrétiens impliqués dans la prédication. En Actes 8.1-4
nous lisons que les membres de l’Église furent chassés de leurs domiciles par la persécution, mais le verset
4 dit que «ceux qui avaient été dispersés allaient de lieu en lieu, annonçant la bonne nouvelle de la parole».
Cela indique qu’ils participaient tous au travail de parler de Christ aux autres.

Actes 20.20 parle de prédication qui se faisait «publiquement et dans les maisons ». Il y a plusieurs
moyens par lesquels l’Évangile pourrait être communiqué à beaucoup de gens enmême temps (les journaux,
la radio, la télé, etc.), mais il y aura toujours un grand besoin que des chrétiens individuels enseignent à
autrui au niveau personnel.

Le Nouveau Testament souligne fréquemment la croissance de l’Église (voir Actes 2.41,47; 4.4; 5.14). Aujour-
d’hui nous devrions tous nous impliquer dans le travail pour promouvoir la croissance de l’Église. Nous
devrions prier pour la croissance. Nous devrions nous réjouir chaque fois qu’une âme précieuse est ajoutée
au corps du Christ.

Tout le monde n’a pas le même talent ou la même formation. Vous ne devriez pas vous culpabiliser
parce que vous n’avez pas toutes les mêmes aptitudes que d’autres personnes. Par exemple, tout le
monde ne peut pas partir à l’étranger en tant que missionnaires. Mais d’autres peuvent rester chez
eux et fournir du soutien financier. Tous ne peuvent pas prononcer un sermon depuis la chaire. Mais
ils peuvent soutenir et encourager ceux qui le peuvent. Un mari peut sortir pour enseigner chez les
autres alors que sa femme reste à la maison pour garder les enfants. Elle aide dans la prédication de
l’Évangile en faisant en sorte que sonmari puisse sortir pour le faire. Le travail s’accomplit quand tous
coopèrent.

Il est important, toutefois, que chacun de nous apprenne autant que possible afin d’être capable
d’enseigner l’Évangile aux autres quand les occasions se présentent.

L’Église devrait toujours être évangélisatrice. Cela veut dire que les membres ont du zèle en ce qui concerne
l’évangélisation. Chacun de nous jouit de la bénédiction du salut en Christ. Nous avons eu l’occasion d’ap-
prendre la volonté du Seigneur. Il est maintenant notre tour, notre devoir de faire ce que nous pouvons faire
pour partager la bonne nouvelle avec des parents, des amis, des voisins – bref, avec toute personne dans le
monde entier.

N’oubliez pas de prier pour tout effort de gagner des âmes. Priez pour lesmissionnaires. Priez pour les divers
efforts locaux d’enseigner dans les maisons. Priez pour les prédicateurs qui proclament publiquement
l’Évangile. Priez pour les personnes perdues que vous cherchez à toucher. Priez pour vous-même, pour que
vous ne perdiez jamais votre zèle et que vous ayez du succès dans vos efforts de conduire les autres au Christ.



Que vous les connaissiez ou pas, vous devriez prier pour les hommes et les femmes dévoués qui travaillent
comme missionnaires autour du monde. Priez pour que d’autres acceptent le défi et que les frères les
soutiennent et les encouragent.

JOUR 48
L’évangélisation personnelle
Vous avez probablement commencé à réfléchir aux
moyens departager ce que vous avez appris. Et vous avez
probablement pensé à plusieurs personnes que vous
voudriez amener au Christ. Vous devriez conserver ce
désir pour le reste de votre vie.

Deux choses sont aptes à vous frustrer. Premièrement,
vous trouverez que certaines personnes que vous es-
sayez d’évangéliser ne semblent pas s’y intéresser. En
fait, il y a des gens qui ne trouvent aucun intérêt aux
choses spirituelles. Ils peuvent avoir des préjugés si forts qu’ils ne sont pas prêts à considérer ce que vous
voulez partager avec eux. Deuxièmement, vous serez peut-être frustré parce que vous ne pensez pas connaître
assez bien la Bible pour l’enseigner.

Rappelez-vous qu’il vous a fallu du temps pour recevoir de l’instruction et être convaincu. Ne jetez
pas facilement l’éponge. Soyez patient et essayez par votre bon exemple et approche sympathique
de faire en sorte que les autres s’intéressent à l’Évangile.

Bien que vous ne puissiez pas enseigner ce que vous ne connaissez pas, vous pouvez aumoins partager
avec autrui la vérité que vous avez déjà apprise. N’hésitez pas simplement parce que vous avez peur
et que vous n’êtes pas capable de répondre à toutes les questions. Vous pouvez dire aux gens que vous
chercherez les réponses que vous ignorez. C’est d’ailleurs l’une des meilleures façons d’apprendre à
répondre aux questions.

N’importe quel chrétien peut inviter d’autres personnes à assister aux études bibliques et au culte. C’est un
moyen efficace d’amener les autres au Christ. Nous devrions tous conseiller vivement aux autres de venir. S’il
y a quelqu’un que vous voudriez enseigner,mais que vous ne vous sentez pas capable de le faire, vous devriez
vous faire accompagner par un chrétien plus mûr.

Lisez Colossiens 4.5,6. L’idée d’avoir une parole « toujours accompagnée de grâce, assaisonnée de sel »
souligne le besoin de s’adresser aux autres avec bonté et considération. Nous employons du sel dans la
nourriture pour améliorer son goût. Notre parole doit être «assaisonnée de sel » en étant douce et courtoise.
Nous ne devrions pas parler impoliment, même quand nous avons à corriger une erreur ou faire une
réprimande. Il faut être ferme dans l’enseignement de ce qui est juste, mais toujours avec de l’amour.

Maintenant lisez 1 Pierre 3.15. Nous devons être toujours prêts à défendre notre foi en connaissant les
Écritures. Vous avez besoin d’apprendre des réponses bibliques et de pouvoir montrer le livre, le chapitre et

Quelqu’un s’est soucié assez de
votre âme pour vous parler de

Christ, de son Église et des besoins
de votre âme. Parce que nous
aimons les âmes, et que nous
voulons jouer personnellement
un rôle dans l’œuvre du Christ,
nous serons engagés dans

l’évangélisation personnelle.
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le verset qui enseignent la vérité sur tel ou tel point. Pierre nous rappelle également quenous devons répondre
aux gens avec douceur et respect.

Parfois, dans son zèle pour la vérité, un chrétien manque de considération pour les sentiments des
autres. On peut le trouver sévère et enclin à condamner. Nous ne devons jamais faire des compromis
avec la fausse doctrine,mais nous devons être sympathiques et faire preuve de tact. Lisez 2 Timothée
2.24-26. Ce passagemontre que notremission n’est pas de remporter un débatmais de gagner des
âmes. Nous nemontrons pas la vérité aux autres afin d’étaler notre intelligence. Un véritable gagneur
d’âmes est patient et bon. Le seul objectif doit être de soutenir la vérité et sauver une âme perdue.

Rien ne prend la place de l’étude pour vous préparer à enseigner à d’autres personnes. Les frères et sœurs
qui sont capables d’enseigner à d’autres devaient se préparer par de l’étude assidue. Voir 2 Timothée 2.15.
Cela prendradu tempset de l’effort pour que vousdeveniez habile dans l’utilisationdes Écritures. Vousdevriez
déjà partager les choses que vous connaissez, mais vous devez aussi continuer d’apprendre afin d’être un
gagneur d’âmes encore plus compétent.

Avez-vous une liste de non-chrétiens pour qui vous priez?

JOUR 49
Un dernier rappel

Jésus a montré que l’amour est la base de tout. Lisez
Marc 12.29-31. Remarquezque, par voiede conséquence,
si nous ne sommes pas fidèles à notre engagement en-
vers le Seigneur, ce sera à cause d’un manque d’amour.
De l’autre côté, c’est par une vraie vie chrétienne que
nous pouvons être sûrs que nous l’aimons vraiment
comme il le faut. Comme Jean le dit, il n’est pas ques-
tion d’aimer « en paroles et avec la langue, mais en
actions et avec vérité » (1 Jean 3.18). En ce

qui concerne l’amour pour le Seigneur, il s’agit de l’obéis-
sance fidèle. Jésus dit : «Si vous m’aimez, gardez mes
commandements » (Jean 14.15).

Satan continuera de vous tenter afin de vous faire aban-
donner l’Église. Parfois, ceux qui cèdent à cette tentation
trouvent des excuses et cherchent à blâmer autrui, mais

en fin de compte, nous devons avouer que notre engagement est insuffisant à cause d’une seule chose –
un manque d’amour. Lorsque des gens deviennent infidèles, lorsqu’ils ont des attitudes néfastes, lorsqu’il
leurmanquede l’assiduité dans l’œuvre du Seigneur, etc., c’est toujours parce qu’ils permettent à autre chose
que l’amour pour Dieu de régner dans leur vie.

Il arrive parfois qu’un nouveau chrétien ait beaucoup de zèle et d’enthousiasme en faisant la volonté du
Seigneur, mais avec le passage du temps, son amour se refroidit et son engagement s’affaiblit. Il a besoin de
se souvenir de là d’où il est tombé, et de reprendre les œuvres qu’il faisait au début (Apocalypse 2.5).

Vous êtes arrivés à la dernière leçon
de cette série d’études. Si vous avez
complété une leçon par jour, c’est
que vous suivez l’étude depuis sept
semaines. Vous avez appris de
nombreuses leçons importantes,

mais ces leçons ne constituent qu’un
fondement sur lequel vous devez

bâtir. Dans cette dernière leçon, nous
voulons insister sur la seule chose qui
sera toujours le facteur déterminant
dans votre succès ou votre échec en
tant que chrétien. C’est l’authenticité
de votre amour pour Dieu et votre

amour pour les autres.



L’amour pour Dieu se manifestera aussi dans l’amour les uns pour les autres. «Si quelqu’un dit : J’aime Dieu,
et qu’il haïsse son frère, c’est unmenteur ; car celui qui n’aime pas son frère qu’il voit, comment peut-il aimer
Dieu qu’il ne voit pas? Et nous avons de lui ce commandement : que celui qui aime Dieu aime aussi son
frère » (1 Jean 4.20,21). Cet amour n’est pas le simple fait de dire que l’on aime, mais il se démontre

dans les attitudes et les actions de bienveillance, patience, courtoisie, pardon, serviabilité et loyauté. Lisez
1 Corinthiens 13.1-13. (Si votre version de la Bible emploie le mot «charité» dans ce texte, il faut savoir qu’il
s’agit de l’amour.) Tragiquement, certains qui prétendent être du peuple de Dieu sont fréquemment mécon-
tents et mesquins, et ils s’isolent de leurs frères et sœurs en Christ.

Cependant, l’amour n’est pas quelque chose que l’on a simplement parce qu’on a décidé de l’avoir. Le seul
amour valable et durable est celui qui provient d’une réaction à l’amour de Dieu pour nous. «Nous l’aimons,
car il nous a aimés le premier» (1 Jean 4.19). «Bien-aimés, si Dieu nous a ainsi aimés, nous devons aussi nous
aimer les uns les autres» (1 Jean 4.11). C’est comme si plus nous devenons conscients de la grandeur

de son amour pour nous, plus nos cœurs se remplissent d’amour pour lui et pour ses autres enfants.

Dans chaque leçon vous avez eu des suggestions concernant des choses à incorporer dans vos prières. En
poursuivant votre vie chrétienne, ne laissez jamais passer une journée sans vous rappeler l’amour
merveilleux de Dieu et lui en remercier dans la prière.
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